
12e année. Edition Bi-Hebdomadaire. No. 1189

LE PROGRÈS DE L’EST
ABONNEMENT :

(HTItHrrKMKNT 1*AVAI».K D'AVANCK.
JU-Heb<louuululro ..........................................$1.50
lli-lxlomiuluiro............................... ................ 1 00 j

Li. A. BBL.ANOER, 
Kditour-l’ropriùUilro.

OlKiANE DES POPULATIONS DES CANTONS DE LEST.
ANNONCES:

Ii'ro insertion, pur li^no..............................jo os
liiHitrUoiiH HubséquontoH.............................. o irj

IVi.v Hpÿoiuux ot rt^luitA pour los annonces 
Ioiik tcrino.

SHERBROOKE. P. Q., MARDI, 28 MAI 1895.

Cartes d’Affaires.
A-VOGA^TS.

CAMIRAND & GENEST,
VOCATS, No. 95 rue Welling

ton, Sliorbrooko, P. Q.
J. A. CAM IRANI). J. K. G ENKST.
A

L. C. BELANGER, C.R.

AVOCAT. Etude: dhiunbrcs nos 
4 ot5, maison Twoso, no. 95 ruo Welling 

Ion. Sherbrooke.

A
J. S. BRODERICK,

VOCAT, maison Morey, Carré
Commercial, Sherbrooke, 1*. (j.

F. CAMPBELL, LL. B.
\ VOCAT, Maison Campbell, 100

XJ rue Wellington, Sliorbrooko. Bureau à 
Windsor Mills ouvert tous les samodis

G. L. DE LOTTINVILLE,

AVOCAT, bureau au-dessus de la 
pharmacie (Jrltllth, 1&> rue Wellington, 

Sherbrooke. Bureau à Magog ouvert tousles 
lundis.

A
J. LEONARD, LL. B

VOCAT, Bureau : maison McMa
numy, ruo Wellington, Sherbrooke, P.Q.

USTOT-AJERIES.

ARCHAMBAULT de ARCHAMBAULT
\| UT AIRES ET AGENTS D’AS-

JL V S U R AN CK, Maison Beckett .Sherbrooke. 

B. SYLVESTRE, LL. B„ NOTAIRE.

ARGENT à prêter, créances aclie 
lécs à 5 et a U pour cent. U5 ruo Wel 

liuglou, Sherbrooke.

J. N. THIBODEAU,

NOTAIRE, agent d’assurance, d’im
meubles, etc., Agnès, Lie Mégautle, 1*. y.

C. H. LANGLOIS, N. P.

Argent a prêter. Actes
de vente, transports, protêts, obliga 

lions, oie. 114 ruo Wellington, (nouvelle mai 
son Ixing), Sliorbrooko.

DÆHEDEOIIISrS.

N. A. DUSSAULT, M. p.

Maladies des yeux, des
oreilles, du nez etdo la gorge. Bureau : 

17 nie Commerciale. Heures do consultation 
tous les jours, le dimanche oxeopté, de midi ù 
:t h. 1*. M.

DR G. A. CODÈRE,
\/rEDECIN ET CHIRURGIEN,

J.T.L maison fédère, coin des rues des Km- 
blés et Tliibaudeau, Lie Méguntic,

-A.RI»E3ISr TE TJÜS.

THOS. TREMBLAY,
V RPENTEUR PROVINCIAL et

-éA fédéral, et Ingénieur des mines. Bu 
reuu : 125 ruo Wellington, iSlierbrooke,

P. S. A. PELLETIER,
A RPENTEUR PROVINCIAL

-é-*. maison Beckett, Carré Commercial, Shor 
nrooko.

DIVERS.

MILLIER & GRIFFITH,
pOMPTARLES et AUDITEURS,
Vy 125 Ruo Wellington, Sherbrooke.

JOHN jTgRÏFFITH,
LANÇANTE U R et Agent d’innneu-

-I—i blés, 125 Rue Wellington, Sliorbrooko.

E. M. DAIGLE,

Huissier cour superieu-
ro, attention spéciale aux rentrées de 

ends. Résidence : Garthby, (Jué.

w. S. DRESSER & CO.
\ GENTS D’ASSURANCE CON- 

-éA- TRKLK FEUKTSUU LA VUS. Nu­
méro 27 carré du marché, Sliorbrooko.

JOS. LEMIEUX,
J J UISSIER Cour Supérieure, St.

1^. deuJlan^^110^111111- ^ ^>ra^<luo dans

A. BRULE
(CORDONNIER, 122 rue Welling-

,,on* Sherbrooke. Ouvrage sur comman­
de exécuté sous le plus court dînai et h des prix 
riuseiinabloH. Réparations do toutes sortes.

B. S. FOSS.
(COMMISSAIRE-PRISEUR, EN-

^uLjur. ot Agent a Commission. Bu 
rtliu : ()4 Rue M cllington.

HOTELS.

HOTEL DU CANADA,
COAT1COOK, 1». y.

J,!™ Tin» bonue table, salles d’échantillons, 
a^»CiüU^ HCrTico Proml)t’ courtoisie,

n y n rlon conimo wn bon gîte pour rondre un Toyogeur heureux!
W. TRUDEAU 

Propriétaire et gérant.

HOTEL WINDSOR !
n WINDSOR MILLS, P. Q.
O. DION, - Propriétaire.

a "iodation do première classe. Ropas
iv.m îa t,ouro’. do louage attnobée À
i établlsuoment. l»rix motlérés.

ï dompteur de chevaux et je me 
vnn!iRiL i*î*Ion*Ptdr tous les cbovuux quo l’on 
voudra bien inocontlorot à prix bien intnléré.

ST. LAWRBNCB^ALL,
MONTREAL, P. Q.

des nulî'ii0 I*111» ^«onté do Montréal et l’un u dojAniérlquo du Nord. Situé
^ vll,0 et de* ollblros, a proximi- 

aut r..s üiTaU dei poi,to- ‘lus bàtliuonts publies et 
•ièhm»« î d l»n,^r‘>u rossèdo 250 eliambros 

Àei r^ Vnt Jdudblôes et décorées. L’hôtel est 
^ eulnrr ^1t,tl,nièr« ^«ctrluuo ot muni d’un 
Uafns^n à V KiAt,.irOH à » privée otaudépartdes 
trains ou dos béteaux à vapeur. Prix modérés.

HENRY 1(00 A N
Propriétaire

Etoffes à Robes !
Je tlésire attirer particuliérement ratten 

tien du public sur notre département d’étoiles 
ù robes qui est actuellement rempli des NOU 
VKAUTKS LONDONNIKNNKS, PARIHIKN- 
NKS et BKKLINOIâKS, imiHirtécs directe 
mont, coin prenant les nuances et les tissus les 
plus nouveaux et qui no peuvent être trouvés 
que dans les premiers établissements des grau 
des vllloa.

PAS DKU.X PA H Kl LS

MANTES,
CAPES,

GILETS,
Tous de fabriques allemandes.

Imperméables pour Dames,
OMBRELLES, - PARASOLS,

Nouvelles Marchandises fmichemont reçues

L. A. BAYLEY.
D. McMANAMY & CO.,

Importateurs et marchands do

VINS ET LIQUEURS
Klrangors et indigènes.

<KN GROS SEULEMENT)
SHEEBHOOBZE, E. Q.

G. G. BRYANT & CIE.
KAIIKICANTS DK

CHASSIS,
PORTES,

JAiXJUSIKS.
ARCHITRAVES,

MOULURES,
ENTREPRENEURS ET CONSTRUCTEURS

Ils ont conslammont en mains du boisé plan 
cher, Planches et Madriers cmboutlctés, du 
bols dressé ot non dressé.

Manufacture, & l'extrémitéOues la rue 
Factory.

Ils nuyent en argent com ant pour du Pin 
et du rKpinctlc secs.

H. M. TOMLINSON,
Libraire et Relieur Manufacturier.

Toutes sortes do Livres do blancs faits sur 
commande. Livres reliés unimentou avec luxe. 
Réparations faites proprement.

MAISON BROOKS,
Au-dessus du bureau do la STierbrooJtr Gazette,

SHERBROOKE, F. Q.
«TLcs commandes envoyées au bureau du 

Propre# de iJ£»t recevront une attention toute 
spéciale.

JOSEPH FORTIER,
NÉGOCIANT,

FABRICANT - - PAPETIER,
Fournitures do Bureau, etc.,

254 2ÏÏE SAINT JACQUES,
MONTREAL.

Nouveautés en fantaisies pour la saison des 
Fêtes

Maladies du Foie, Mal de Tête, la 
Bile, la Jaunisse, Etourdisse­

ment, Constipation, etc.
EN VENTE PARTOUT

SI vous no pouvez pas vous les procurer chez 
votre pharmacien, écrivez à

M. LAROSE,
FVRErjIGmSBTJIRGk, IF». Q-

R-l-P-A-N-S
ON K OIVKS KKLIKP.

AVEZ-VOUS BESOIN DE

ALLEZ A LA

LIBRAIRIE RICHER!
PORTE VOISINE DE LA PHARMACIE GRIFFITH.
Je viens do recevoir 10 hnllcsdoput ronsnou- 
ouux que je voudrai ù très bas prix pour du 

comptant seulement. Tou'ours en mains

Fmirnitnres de bureaux,
Lima de Prières,

Livres d’Ecoles,
ARTICLES DE FANTAISIE,

Jouets, Rideaux à 45c. tout moutés,

A. M. RICHER 
No. 123, Enseipe du Livre Eouge.

mMgpjH
/;1tv ..... '

• L
m.

Thomnn A. Johns,

Une Affliction Commune
Guérie radicalement par l’usage

DE LA

Salsepareille
d’AYER

HISTOIRE D’UN COCHER DE FIACRE.

“J’ i été, pendant huit an», nflligé do 
S II Uhciim. Durant ••e* ii*iii|>s-lù. j’ai 
essayé un grand immbri1 (!<• médecines 
qm étaient InrttMnrm n'.omiiuiiidées, 
niiDmieiino d’elles m- m’.i sonla.é. A 
I:-. lin on me eoiisoilla d'e.s? yer In Salse- 
piiviUu d’Ajer et un ;mi. me ilit d’en 
nclii i -r six Imutollh-s qu-- Je «levais 
] reliure en me coiiforii'au1 aux instruc­
tion <. Je cédai ù son liûsir. J'achetai 1«! > 
six hniili'illcs ci en | il-, trois sans rc- 
marqiiur aucun résult «l < éi-isif. J’avn: 
i« peine tini la (luatriùme que mes mains 
étaient entièrement

Debarrassées d’Éruptions.
Men nnouintinn, qui est oi ilo de cochei 
M'llh^erl• t\ être dehors nn froid <‘| i 
l'humidité souvent sans gants, et l’érun 
tlmi n’u Jimals reparti.”—«Thomas A 
•Johns. Stratford, Ont.

LA SALSEPAREILLE D’ÂYER
R-'nle Admise h. VExpoaitioii Oolomblennn.
Les Pilulesd’Aver uettoLmt : s liitc-stlnu.

GRAINS DE SEMENCE
Blé While Russian, Trèfle blanc,
Blé d’Inde fi Sllus, ’’ rouge
Avoine Barnier “ Ixmg lato, Vt.,
Avoine Ontario No. 1 Alsiko,
Ixmt illcH, Mil du Ras Canada,
l’ois. Mil du Haut Canada.

Messieurs les membres des Cercles Agrico 
les sont priés do voir nos Crains et Graines 
avant d'acheter ailleurs.

Bas Ppi’x et Qualités Choisies.
------A.TJSSI—

100 QUARTS DE POISSON
Quo nous vendrons à lion marché d'ici ii la fin 
du carême.

C. 0. GENEST & FILS
RUE ST. FRANÇOIS

SSHURBROOKIE, F. Q-

Le Fonderie de Cookshire
PER ET CUIVRE.

Toutes sortes d'ouvrages en

Fer et eu Métaux Composés,
AUX PLUS BAS PRIX.

Pièces de Machines une Spécialité.
PREMIERE CLASSE D’OUVRAGE

Sous le plus court avis.

CHARLES HARTEL,
COOKSHIllK. P-Q. 

Par le té'éphonc, appelez la Cook#hire Ma­
chine Campa ni/.

Glace-1895-Glace
Familles, Hôtels et Magasins seront appro- 
isionnés du la meilleure qualité de glace, do 

la quantité voulue et

Aux Plus Bas Prix !
Les ordres par la poste recevront une promp­

te attention.
O. T. ARMSTRONG, 

Fournisseur du glaee. 
Sherbrooke Téléphone No. 201.

Burunu: Bloc Grifllith.

OUVERTURE DES

Modes do Printemps
3, 4 ET 6 AVRIL.

Nouveautés dans les articles do modes Cha­
peaux et Garnitures

M. McKECHNIE

fc progrès bc l’CÊst
SHERBROOKE. 2.S MAI

Nouvelles du Canada.

Quoique Oeo. Andrews, do Lowoll, otU 
la moitié du corjis couvert d’ulcères suit 
rheum il fut néanmoins guéri j»ar lu «Sul 
sopareille d’Ayer.

—Un Anglais nommé Louis Volgor s’est 
empoisonné, en absorbant une dose du lau­
danum. Le docteur A. Johnson a été ap­
pelé en toute hâte et a administré des anti­
dotes au malheureux, mais sans résultats. 
Volgor est venu s'établir au Canada il y a 
un an, et était âgé de quarante ans. On 
croit que c'est le désespoir (pii l’a poussé fi 
commettre cet acte.

—Le sort de Chntelle est fixé. M sera 
pendu dans le préau do la prison de Strat­
ford, Ont., le SOèmo jour de mai. On a re­
fusé absolument d'intervenir malgré les dé­
marches do l’avocat Hast qui demandait une 
commutation de peine pour le meurtrier de 
Jessie Keith que l’on croit fou. Le crime 
d’Almeda Chntelle est un des plus atroces 
que l’on ait vu et est bien plus rteuvre d’un 
monstre que d’un être humain. L’attitude 
du prisonnier lors du procès porte à croire 
que le malheureux ifcst pas responsable de 
ses actes.
Pour le croup—Baume de miel de 

Minard.
— Un nouveau palais d’architecture sera 

bientôt construit sur la rue Notro-Dumo, 
Montréal, fi l’angle no lu ruo St. Jean, par 
la compagnie de téléphone lloli. L’édinoe 
dont ou fera bientôt les fondations, inesii 
rera .‘15 pieds sur la rue Notre-Dame, 158 
sur la lue St. Jean, et 98 sur la ruo Hôpi­
tal. Cet édifice aura six six étages et sera 
construit en briques de New Jersey, cou 
leur saumon, avec ornementation en terra 
cottu. L’entrée principale sera sur la rue 
Notre Dame. F.e premier étage do cette 
bâtisse sera occupe par une banque elle 
reste de l’édifice sera entièrement occupé 
par la compagnie de téléphone. Lu coût 
do cette construct ion sera d’environ §250,- 
(XK). La compagnie prendra possession de 
ce nouveau local au mois de mai l’an pro 
chain.

—Un triste accident est arrivé h un jeu 
ne homme do Krmptville, Ont., Thomas 
Malt se leva de Imiilicur utin d’essayer un 
espèce de canon qu’il venait de fabriquer, 
et dont il voulait se servir pour célébrer di 
gnement la fête de la reine. I,e canon cou 
sistait en un gros tuyau h gaz, placé sur des 
trétuux de bois. Il mit une forte churgt 
de poudre dans le tuyau et alluma une mè­
che qui devait faire partir la poudre. 
Voyant qu'uucuno détonation ne se faisait 
entendre, il s’approcha du canon, et se bais­
sa audessus pour voir ec (pii empêchait le 
feu de se communiquer à la poudre. Au 
moment où il se baissait, la poudre faisait 
explosion le canon se brisant eu millo mor­
ceaux. Un fragment le frappa au visage 
avec tellement «le force qu’il eut le crâne 
fracturé. Une demi-heure après il était 
mort.
Pour la toux spasmodique—Bau­

me de miel de Minard.
—On rapporte une décision bien ingé­

nieuse de M. le juge Taschereau. Il s’a­
gissait d’une dispute sur la propriété d’un 
chien. Quarante témoins venaient d’être 
entendus, dont vingt avaient juré que le 
chien appartenait au demandeur et vingt 
qu'il appartenait au défendeur. Avant de 
rendre sou jugement, le (in magistrat or­
donna (ju’oii amenât en cour le chien eu 
question. Puis il fit avancer les deux par­
ies en cause. Maintenant, appelez le chien, 
lit-il au défendeur. Le pauvre niiiiuul se 

rendit avec beaucoup d’hésitation et d’un 
air craintif. A votre tour maintenant, dit 
le juge au demandeur. Le chien tout 
joyeux so jette immédiatement sur lui et 
lui prodigue scs caresses, en lui léchant les 
mains. Le juge remarqua que cet incident 
ne faisait ((lie confirmer l'opinion qu’il s’é­
tait formée de la preuve. Il donna juge­
ment en faveur du demandeur (pii sortit de 
la cour suivi de son chien.

La Consomption et les Affections 
Pulmonaires

Proviennent toujours de parcelles do 
pus défiosés dans les alvéoles des jkiu- 
mous par un sang impur. Purifiez ce 
courant do la vie, et bientôt il enlèvera 
et détruira la matière empoisonnée, et 
conimo une onde cristaline coulant ù 
travers un désert, il portera avec lui et 
laissera dans tous le corjis les éléments 
de la santé et le bonheur. De même que 
la rivière, en laissant des éléments do 
fertilité dans sa course fait se couvrir de 
Heurs et de fruits les plaines jusque là 
stériles, ainsi le sang pur donne do la 
vigueur et de la sauté au corps, et le 
couvre des fleurs d’une beauté durable. 
Tous les marchands de médecines ven­
dent les pilules sauvages du Dr Morse,

l/cs doux téléphones.

LA CONSOMPTION OUfflRIB.
Un vieux médecin retiré, ayant reçu d’un 

nilMiionnairc dus Indes Orientales la rorniule 
d'un remède simple et végétal pour la guéri 
son rapide ot nonnanento do la Consomption, 
la Bronchite, fo Catarrhe, l'Asthme ot toutes 
les A flections des Poumons et! do la Gorge, ot 
qui guérit nullculouicnt la Débilité Nerveuse 
et toutes les maladies Nerveuses ; après avoir 
éprouvé scs remarquables olfots curatifs dans 
des milliers do cas, trouve quo e’ost son devoir 
de le faire connaître aux malades. Poussé par 
lo (lésir do soulager les souffrances do l'huma­
nité, j’en verrai gratis à ceux qui lo désirent, cot­
te recette en Allemand. Français ou Anglais, 
avec instructions pour la préparer ot l'employ­
er. Knvoycr par la poste un timbre ot votre 
adresse. MunUonnerooJournal. W. A. Noyes, 
820 Power's Block. Roohoster. N. Y.

Durant audelà de cinquante ans
Isi “ Sirop Calmant do Madiuno Window '» n {-ih on 

pur dos million do nu>ros pour lourH ournuta 
pendant lu dentition. 81 votro sommoil est troiilde 
la nuit par los pleurs ot les cris d'un onf.nt «pii 
soudro do su dentition, liAtex-voiis do vous proou- 
rer une Umtoillo du “ Simp Calmant do Madame 
Winslow " pour la ilonHtloii des enfants. I/ofllua- 
ri té oat saiiH «gai, ot votre petit matuilo sera soula­
gé immédiatomant. Ayez confiance, è inAros, co 
remède est infuilliblo. Il «uérU lu dyssoutorio et 
lu diarrhée, régularise l'CHtomue ot les intestinn, 
fait dispurultro los coliques, atloucit les liumeurs, 
réduit los inllammutions, ot donne nue énergie 
nouvelle a tout lo aysti'mo on général. I/o •' Sirop 
Calmant du Madame Winslow” |H>ur la dentition 
dea enfanta oit agréable au goftt ot est préparé d’u- 
prés lu proscription d'mio des plus granuos célé­
brités médicales parmi lus foiumes ut les uourriuos 
dus Ktata-Unis. Il ost en vonto chez tous los phar­
maciens, dans lo moudo entier. Pria '20 coûts lu 
bouteille.

Nouvelles des Etats-Unis.

Pour les vers des enfants—Ver­
mifuge Cherokee.
—Lu loi de l’Ktut de New-York est très 

sévère pour ceux (pii cherchent â se donner 
la mort ; la tentative de suicide est inniie 
au maximum de doux alinéas do prison ot 
d’une amende de §1JHX).

—A Portland, Oregon, la compagnie 
Horrick, située aux Dalles, a commencé à 
fabriquer des conserves do viande de 
cheval. Des échantillons ont été distri­
bués un peu partout. La compagnie comp­
te abattre pas moins do cent chevaux par 
jour.

— Mme Faulk, qui demeure ù Yonkers, 
Now-York, a donné naissance ù trois ju­
meaux, deux garçons et une tille. L’un 
des garçons est mort peu de temps après sa 
naissance. Mais les deux autres enfants ot 
la nièro étaient en aussi bonne santé (pic 
possible.

—On mande de San Francisco qu'un ma­
rin, le capitaine J. \Y. Morris, est parti de 
ce port pour faire le tour du inonde en ca­
not. l/e canot du capitaine Morris n’a quo 
(luaranto-cinq pieds do long et onze pieds 
de tirant d'eau. I/O capitaine a emmené 
avec lui sa femme, deux matelots et un 
jeune domestique. Il se rendra d’abord 
en Australie et cusuiLe à la côte do l’Afri- 
que australe.

—Un triple lynch des plus dramatiques 
<t eu lieu pendant la soirée dans le comté 
de Lafayette (Floride) sur les bords de la 
rivière «Suwaiice. Trois nègres, «Sain 
Fchols, Sim Crowley ot John Brooks, (pii 
avaient outragé et assassiné, il y a quel­
ques jours, une jeune fille blanche, Mamie 
Armstrong, ont été otueiiés dans un épais 
fourré par do nombreux fermiers bien ar­
més, ipii les ont, aflirmo-t-on, écorché et en­
suite brûlés.
Pour la bile Pilules do famille 

de Minard.
— IzOh Américains ont une très épineuse 

question (pii les passionne dans le moment, 
("est cello do savoir si les dûmes (pii niou- 
tent le bicycle doivent porter une jupe ou 
des pantalons. Les dépêches de la presse 
associée rapportent les délibérations de plu­
sieurs grandes assemblées tenues â ce sujet. 
Q’oti juge do l’excentricité de ces procédés 
par ces quelques bribes de résolutions adop­
tées par un comité de I2ô dames réunies h 
Grands Kapidds, Michigan. "Attendu 
quo notre l’ère Céleste, dans su divine bon­
té et sa sagesse intiuic, nous a crées bipèdes
et douées de sagesse”..........Lo deuxième
" attendu ” dit que l’usage de la jupe n’est 
qu’une affaire de coutume et non de conve­
nance, une question de préjudice et de faus­
se éducation plutôt que de raison, et la ré­
solution continue : “Nous croyons (pie le 
vêtement le plus convenable et le plus réel­
lement modeste est celui qui recouvre cha­
que jambe par des couvertures séparées, et 
pie la modestie réclame une réforme dans 
la manière de nous vêtir : pourquoi il est 
résolue, etc., etc.

UNE DECOUVERTE MERVEILLEUSE

Un remède qui réparera les ra­
vages du temps.

Une vieille dame do St-Jenn, Qué, ra­
conte comme 11 la rendit ù la nanté 
et à la vigueur. Rajeunit le santr et 
les nerfs.

Du Franco Canadien, St Jean, Qué­
bec.

Ardu» Hont Ioh combats que la 
jotinoHse peut poutenir contre lu ma- 
hdio, mais quand l’é/'o s’est appe­
santi sur nous lu bataille devient 
inégale, ot la victime bien souvent 
succombe devant la lugubre fau­
cheuse. Quand, cependant, co corn 
bat tournera au succès, il est dit que 
los moyens pris pour obtenir la san­
té ot lu force soient rendus publics 
pour lo bénéfice dos autres sonf- 
irants. Dana lu ville do »St-Jean, 
demeure Mme Mary Wood,chérie do 
sa famille et estimée do tous ceux 
qui la connaissent.

Mme Wood ost maintenant dans 
sa (iiîèmo année ot depuis plusieurs 
années a souffert do faiblerso ot do 
débilité générale, mais elle ost 
maintenant rendue à la santé ot à lu 
force. Mme Wood raconte à un ro 
porter du Franco Canadien sa mala 
die et son retour à la santé. Elle 
dit que son sang était dovcnunquoux 
quelle était sujette à dos prostra 
tiens norveuscH, do «érieox maux 
do tête, ot perto d'appétit. Kilo es­
saya les médecins et bien des remè 
dos sans trouver de soulagement 
dans son état, qui s'aggravait eé-

riousoment, ot qui la réduisit à un 
état do prostration mentale ot phy­
sique menaçant do mettre rapide­
ment un terme à son existence. 
Ayant boauooup lu ru sujet dos l'i- 
Iules R).-os du Dr William», Mme 
Wood rého’ut enfin d’on faire l'essai 
ot on acheta ehey, M. GuUnvo Bou­
langer, pharmacien. Sous d'autre 
traitement, Mme Wood n’avait fait 
que devenir plus mal, mais pou 
après avoir commencé l'emploi dos 
Pilules Roses, \ l’agréable surprise 
d’elle môme et do sa famille, l'on 
remarqua un changement radical 
pour lo mieux et par l’emploi conti­
nu des pilules elle recouvra bientôt 
son ancienne vigueur, ot malgré son 
âge olio pout aider à tous les tra­
vaux du ménage.

Kilo dit qu’elle a toujours ties Pi- 
luhs Roses du Dr Williams dans la 
maison, ot en («rond encore par oc­
casion comme ionique, ot toujours 
avec los meilleur» résultats. Elle 
dit qu'ollo croit devoir sa vio nu 
merveilleux remède du Dr Williams, 
ot ne perd jamais une occasion do 
les recommander à ses amis.

L’expérience des années a prouvé 
qu’il n’y a absolument pas do mala­
die attribuée à l’état vicié du sang 
que les Pilules Roses du Dr Wil­
liams no guériront promptement, ot 
ceux qui souffrent do ces maladies 
éviteraient bien du trouble ot épar­
gneraient bien do l’argent on ayant 
promptement recours à ce traite­
ment. Procure/, vous los véritables 
Pilules Roses à chaque fois ot no 
vous laisse/, pas donner une imita­
tion ou quoique autre remède qu'un 
marchand, par pur désir do profit, 
dirait ôtro “ tout aussi bon.' Los 
Pilules Roses du Dr Williams gué- 
rissent quand tous los autres remè­
des échouent.

" • +•* • ——

NOTES C0MMER0L\LE8.
L(! système de la distribution des profits do 

la plupart, dos compagnies ost do donner un 
bonus sur la somme assurée, sans s'ocoupor «In 
iinintunl dos prinios, l^i compagnie Sun du 
>'unada distrilaio sus prollls sur los polices eu 
proportion dos primes payées co (pii ost consi­
dère beaucoup plus éi|iiiluhlo pour l'nsniiréo. 
Ayez, les taux de (J. !.. Itidoiil, gérant do dis- 
I riol, .Sliorbrooko, I*. q.

-SI vous avez, besoin dune honno voiture 
n'oubliez, point lo vieil élaldisHonioiiL si hlon 
connu, de M. I*. Biron, i|uartlur-est.- D'autres 
font plus do tapage dans les annonces pout 
être, mais M. Biron s'en rapporte rt la qualité 
do son ouvrage, l/irstpi'on achète do lui, on no 
saurait niaii(|uurdu proclamer lilun haul qu'on 
a pour son urgent, et c'est co qui maintient la 
répntut ion de sa Ixml iipiu.

• V UN A NT ll'KTHK itKVU.- l/tl llOII choix do 
Vins provenant des muilloiircurcs vignobles 
Hhorry, Vins Porto, Madères, Xérès .Sec,Turn 
gone. Vins cumidiuiiH, etc., olc. Prix è lu poi 
té de tous, chez. G. 10. Itohituillo S. Ciu., 157 rue 
Wellington, Sherbrooke.

■ « <■» «-----—
Je Hais que lo UNIMENT MINARD 

guérira lu diphtérie.
John D. Botmt.unn,

French Village.
Je «ai» (|uo le UNIMENT MINARD 

guérira le croup.
J. F. Cunningham,

(’n|KJ Island.
-le sais (pie le UNIMENT MINARD 

est lo meilleur remède tin monde.
Johkpji A. Know,

Norway, Mo.

EN GAfiDE

L’ennemi est à vos portos.
Cet ennemi qui est d’autant plus dan­

gereux qu’il se montre tantôt sous une 
forme, tantôt sous une autre ot qui par 
ses mille moyens sème la désolation sou­
vent lu discorde, le découragement et la 
misère dans la famille, ce terrible enne­
mi c’est le Beau Mal qui affecte les trois 
quarts des femmes mariées et un grand 
nombre do jeunes filles. Femmes et 
filles gardez-vous doue de ce mal en 
faisant souvent usage du merveilleux 
remède découvert par le Dr. I.arivière. 
“ Le Régulateur de lu santé do lu femme 
et les Female Plasters.” Ce remède for­
tifie les nerfs, lo sang, donne apjietit et 
aide la digestion. Si vous ne trouvez 
pas ce remède dans votre localité, écri­
vez au propriétaire, Dr. J. Larivière, 
Manville, R. I. MM. Evans éc Sons, de 
Montréal, P. Q., agents généraux pour le 
Canada.

—Dernières nouveautés en 
Chapeaux pour Messieurs. 
Ayant rassortiment le plus 
grand de la ville, chacun peut 
certainement faire un bon 
choix pour un chapeau pour le 
printemps, en allant chez Z. 
1\ Cormier. Grande vente 
spéciale : Job de chapeaux va­
lant $2 et §3 chacun qui se­
ront vendus oOc., 75c. et SI. 
Venez en toule et profitez du 
bon marché au no. 131 rue 
Wellington. Imperméables 
pour messieurs, une spécialité.



Iæs bons effets tlo la Salsepareille 
d’Ayer, sur les ]>orsoni:es affaiblies, sont 
instantanés, la guérison suit de près.
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AVIS DE L'ADMINISTRATION

Notre agent, M. P. L. («. Auger, 
est maintenant sur la route pour ren­
dre visite à nos abonnés, avec les 
comptes de nos redevances en mains. 
Nous comptons qu'il lui sera fait bon 
acceuil partout et qu’il nous reviendra 
les mains pleines d’une abondante 
moisson d’abonnements payés et ac­
quittés.

Bulletin du Jour 

CANADA
— Robert Walker, fermier, demeurant 

dans le canton il’Onondaga, Ont., s’est noyé 
avec son tils, âgé de -ô ans, en traversant 
la rivière («nmd, dans un canot à fond 
plat, qui a chaviré.

—A Montréal, un bébé de vingt et un 
mois, Henry Richard Sandilands, est tom­
bé en bas d'une galerie d’imo hauteur de 
vingt-cinq pieds. L’enfant a vécu jusque 
vers neuf heures du soir.

—Darne A. Lamoureux, veuve du pont- 
piei (.iiiillauino St Georges, tué accidentel­
lement en tombant d'une voiture échelle, 
vient d’obtenir jugement au montant de 

de dominages contre lacitéde .Mont­
réal.

—A Montréal, le projet d’exposition in­
ternationale de LS!Hi est abandonné, sur le 
refus du gouvernement de venir en aide. 
L’exposition provinciale aura lieu cepen­
dant comme les années passées, du LJ au g| 
septembre.

—Un des religieux du couvent doSb-Tlyn- 
ciuthucst mort le jour de l’Ascension. Il 
s’appelait frère Antony Olivier. Né on 
France au village de Boutbecqucs, Nord, il 
lit ses études littéraires au collège de Haze- 
brouck, dans les Flandres.

—Deux jeunes gens de St-Jérôine, le frè­
re et la sœur, ont été conduits â la pri­
son de Ste-Sebolastique. Us sont accusés 
du crime odieux d'inceste. Les deux mal­
heureux se sont avoués coupables et rece­
vront leur sentence au mois de juillet.

— Les jurés dans le procès des frères Dal­
las Hyains et Harry P. Hyams, accusés de 
meurtre, ne se sont pas accordés. Le juge 
les a congédiés. Le procès ties fières 
Hyams sera instruit au prochain terme de 
la Cour Criminelle de Toronto.

—A Niagara Falls, Ont., 1). A. Sbilvock, 
surintendant du service des ebars-restau- 
rants, s’est suicidé eu se tirant une balle 
dans la tête. Ou ne commit pas exacte­
ment la cause de son désespoir, mais on suit 
que depuis quelque temps sa santé était 
mauvaise.

—Un messager arrivé de Ibiskatong, à 
.‘>*i milles de Maniwaki, (,>110., rapporte 
qu’une demoiselle Jones a été assassinée à 
sa résidence vendredi matin. Le corps n 
été trouvé peu de temps après le meurtre, 
affreusement mutilé. Une femme est soup­
çonnée d’être l’auteur du crime.

ETATS-UNIS.
—Le docteur Ruclianun a été emmené à 

Albany pour y être condamné de nouveau 
à mort.

—La Cour Suprême, siégeant nu grand 
complet, a déclaré par un vote du cinq con­
tre quatre, que la loi imposant une taxe sur 
le revenu est inconstitutionnelle.

— M. Thomas Hauma, âgé de quarante 
nus et tils unique d’un millionnaire de la 
ville, a été écrasé et tué, â Cincinnati, 
Ohio, par un tramway électrique.

—Accident dans une mine. Quatre hom­
mes ont été tués et sept ou huit autres griè- 
vemeni blessés par une explosion qui s’est 
produite dans la mine No 4 de la Mononugh 
Coal and Iron Company, près de Fairniount 
(Virginie Occidentale).

—Terrible accident à l’inole (Cal'fornie). 
La grande manufacture do poudre connue 
sous le nom de California Powder Works a 
été détruite pendant lu matinée par une for 
midablc explosion, et au moins cinq hom­
mes ont été tués sur h* coup.

—Pendant que deux jeunes gens étaient 
occupés à pécher dans la rivière Niches, 
Texas, leur embarcation fut attaquée par 
des alligators et mise un pièces. Les deux 
jeunes gens ont ensuite été dévorés. Leur 
mère, sur le rivage, fut témoin de cette tra­
gédie.

—Une centaine de citoyens ont enlevé de 
la prison de Casey ville, Ky., un nègre nom­
mé Claude Henderson, arrêté pour un abo­
minable attentat sur une petite fille de trei­
ze uns, et sont allés le pendre à un arbre, â 
l’endroit même où il avait commis son 
crime.

—Près de Danville, Kentucky, un train 
de marchandises a déraillé et treize wagons 
ont roulé au bas d’un remblai. Deux hom­
mes ont été tués et cinq autres blessés ; 
c’étaient tous des vagabonds qui étaient 
montés dans le train pour voyager sans 
bourse délier.

—Une dépêche de Angelina, N. Y., dit 
qu’une grande partie du quartier commer­
cial de cette ville, a été détruite par un in­
cendie. Le feu a rasé (i magasins, les ate­
liers et les bureaux du journal de la locali­
té et plusieurs résidences. Les pertes s’élè­
vent à §100,000.

—De bonne heure, samedi matin, une 
troupe d'hommes armés a envahi la prison 
du comté de Vermillon, Illinois, et s’est 
emparée de doux misérables, John Hall et 
Win Rice, qui avaient assassiné Mlle Laura 
Harnett après l’avoir violentée, et les ont 
pendus à l’endroit où lu crime a été commis.

VIEUX PAYS.
—Il est entendu que les élections généra­

les se feront en juillet, en Angleterre.
—La majorité du gouvernement impérial, 

depuis la défection des Paruellistes, est ré­
duite â 9.

—Les journaux belges annoncent que le 
roi Ijéopold a commué en travaux forcés à 
perpétuité 1a peine de mort prononcée con­
tre Mme Joniaux, l'empoisonneuse d’An­
vers.

—Un désastreux tremblement do terre 
s’est produit â Parramythia, dans la provin­
ce d’Kpire, Turquie. Cinquante personnes 
ont été tuées et plus do cent cinquante ont 
été blessées. L’église grecque qui date du 
seizième siècle s’est déplacée, transportée 
d’une seule pièce ù plusieurs mètres du dis­
tance. L’édifice a souffert tuais ne s'esf pas 
écroulée.

—A Londres, le procès d'Oscar Wilde et 
Taylor, accusés d’immoralités, vient de se 
terminer par la condamnation des deux ac­
cusés. Tous deux ont été trouvés coii|>ables 
des crimes dont on les accusait, et condam­
nés chacun â deux ans de prison aux tra­
vaux forcés.

—Les élections pour le renouvellement de 
la chambre des députés ont eu lieu diman­
che dans toute l’Italie. M. t’rispi et plu­
sieurs autres ministres sont réélus. Les 
derniers rapports indiquent que les parti­
sans élus de M. Oispi sont au nombre de 
.TJ) et les membres de l'opposition de 1ST 
dont LJ socialistes.

— Le UO du mois dernier, quelques dis­
tricts des préfectures Saituina et Itsaraki, 
aux Indes, ont été visités par un terrible 
cyclone accompagné de grêle. 2S maisons 
eut été démolies ; 7 personnes ont été tuées 
et blessées. Dans le village de Sbiraka, 
7 maisons ont été démolies, et huit des oc- 
cu|>antH ont été blessés. Trois jeunes tilles, 
du village Harinumi, ont été emportées par 
la bourrasque, et on n’a pas encore retrou­
vé leurs cadavres. Des ‘JS maisons de ce 
village, lû ont été entièrement démolies. 
La récolte et les arbres ont été considéra­
blement endommagés.

LE PROMAGE EN BAISSE

Lft prix du fromngn a baissé consi­
déra bl union t on Angleterre, à tel 
point, que nous sommes menacés d’un 
désastre dans l’industrie laitière. Le 
fromage est tombé à sept et six cents, 
cette année ; s’il devait rester long­
temps ainsi, ce serait une perte énor­
me pour la province et la ruine de 
beaucoup de cultivateurs. L’on attri­
bue cette fluctuation énorme à diver­
ses causes dont la principale serait 
l'encombrement du marché. Les amé­
ricains produisent aussi beaucoup de 
fromage pour l’exportation ; le froma­
ge américain n’est pas aussi apprécié 
que le fromage canadien, il est coté 
plus bas, se vend moins bien, mais 
n’en est pas moins sur les lieux fai­
sant la concurrence et contribuant à 
faire baisser les prix.

Ce qui fait que cette baisse sur le 
prix du fromage va affecter des inté 
rôts considérables, c’est l’énorme quan­
tité qui se fabrique tous les ans dans 
le pays. Le Canada à lui seul produit 
les doux tiers des vingt cinq millions 
do dollars que consomme annuelle­
ment l’Angleterre. Dans la province 
de Québec, les fabricants de fromage 
sont légion ; dans certaines paroisses, 
il y en a dans toutes les concessions 
et même plus d’un par concession. Le 
cultivateur, se voyant forcé dans ses 
derniers retranchements, no pouvant 
rien faire produire à sa terre qui put 
se vendre avec profit, au lieu de faire 
comme beaucoup de ses voisins, de 
quitter sa ferme pour aller gagner sa 
vie à l’étranger, s’est jeté à corps per­
du dans l’industrie laitière, la seule 
branche agricole offrant quelques ré­
munérations pour son travail et ses 
peines. Le fromage se vendait bien, 
il voyait, dans la possession d’un bon 
troupeau de vaches, un moyen de faire 
reposer sa terre épuisée, de la fertili­
ser; les fromageries ne demandaient 
qu’un peu d’encouragement pour s’éta­
blir à sa porte, il en a prolité et s’est 
mis à faire du fromage pour son pro 
pre compte ou à fournir le lait aux 
fromageries; en peu de temps, la con­
tagion de l’exemple a gagné rapide­
ment tous les coins du pays et tout à- 
coup le Canada s’est trouvé un grand 
producteur de fromage et de bon fro­
mage.

L’abus cependant suivait de près. 
Tant que les demandes ont répondu à 
la production, tout allait bien et l’on 
se réjouissait d’avoir enfin trouvé pour 
le cultivateur une industrie rémuné- 
rative, mais le revers est arrivé et 
l’on s’aperçoit maintenant que l’on a 
manqué de prévoyance en se lançant 
en trop grand nombre dans une uni­
que production, ce qui devait tôt ou 
tard amener un encombrement. Déjà 
auparavant quelques têtes plus sages 
avaient jeté l’alarme en voyant la 
multiplication des petites fromageries, 
mais ce qu’on craignait surtout c’était 
la dépréciation de l’article par l’offre 
d’un fromage de moindre qualité. Le 
revers n’a pas eu le temps de venir de 
là, la trop grande quantité a amené 
le résultat redouté beaucoup plus vite 
qu’on s’y attendait. Dès l’année der­
nière aussi quelques personnes redou­
tant pour le fromage un encombre­
ment probable, disaient : “ Faites
moins de fromage et plus de beurre,” 
c’est là qu’on semble voir clairement 
aujourd’hui le salut de l’industrie lai­
tière. L’on prétend qu’en fabricant 
le beurre pour l’exportation et en 
ayant des moyens de le rendre frais 
sur le marché anglais, que notre beur­
re devra so vendre facilement et 
qu’avec les précautions nécessaires, 
nous pourrons arriver à prendre notre 
bonne part des soixante millions de 
dollars que la Grande Bretagne paye 
annuellement pour son beurre. Nous 
souhaitons fortement qu’il en soit nin-1

si et qu’il soit permis au beurre de ve 
nir à la rescousse afin que le cultiva­
teur ne soit pas exposé à perdre le 
fruit de ses nombreuses vaches.

Le gouvernement d’Ottawa semble 
disposé à vouloir faire quelque chose 
pour l’industrie du beurre et à pro 
mouvoir rétablissement de glacières 
pour emmagasiner le beurre aux en 
trepôts, et de compartiments frigorifi 
ques pour le transport de cet article 
par chemins de fer et par steamers ; il 
doit être encouragé dans cette voie. 
Une demande a été faite au gouver­
nement de Québec pour un encoura­
gement à l’exportation du bourre, 
mais certains députés, qui avaient en 
tête des projets chimériques d’abat­
toirs immenses sans bétail à abattre, 
se sont opposés fortement à toute allo­
cation, croyant que ce qui sortirait de 
la caisse pour cette objet était autant 
d’enlevé à leur entreprise favorite. 
Espérons que de meilleurs conseils 
prévaudront et que l’impulsion néces­
saire sera donné à la production du 
beurre, s’il doit nous sauver de la rui­
ne complète.

NOTES POLITIQUES.

— Sir Olivier Mowat s’est embar­
qué vendredi soir à bord du “ Van­
couver.”

—La législature de Terreneuve 
s’ajourne de jour en jour, attendant 
la réponse du secrétaire colonial Bond 
qui est à tenter la négociation d’uu 
emprunt à New-York.

—Mgr. l'archevêque Langevin dé­
clare, dans une lettre, que si justice 
n’est pas rendue à la minorité catho­
lique du Manitoba, celle-ci en appel­
lera à la Reine elle même.

— Au parlement fédéral, mercredi 
de lu semaine dernière, la Chambre a 
continué le débat sur le budget et 
s’est ajournée à mardi, à cause de 
l’Ascension et de la fête de la Reine.

—Il est de nouveau rumeur que 
sir Oliver Mowat donnera sa démissi­
on comme premier ministre d’Ontario. 
Dans ce cas, Usera ’•emplacé parson 
principal lieutenant, l’honorable M. 
Hardy.

— Le S/ar nous apprend que le 
gouvernement Taülon vient de négo­
cier par l’entremise des courtiers 
Hanson, de Montréal, un emprunt 
temporaire de £800,000 sterling, soit 
environ SI ,000,000. Le gouverne­
ment doit rembourser ce montant à 
courte échéance, à même le produit 
d’un emprunt de trois millions à long 
terme qu’il se propose de contracter 
bientôt. Quand donc s'arrêtera-1 il?

—11 a plu à sa gracieuse majesté 
Victoria de conférer le titre de che 
vnlicr grand croix de l’ordre du Bain 
à M. le Dr Hingston, de Montréal et 
l’honorable M. J. Stanfield, député 
d’Halifax aux Communes. Lord 
Aberdeen a été fait K. C. M. (î.., 
de même que l’honorable M. Schultz 
et l’honorable M. Joly. M. Milne, 
percepteur de la douane à Victoria, 
C. A , a été fait compagnon du mê­
me ordre.

— Le nouvel archevêque de St. Bo­
niface, Mgr. Langevin, écrit à M. 
Tardivel, de la Vérité, une longue 
lettre sur la question des écoles, dans 
laquelle il le remercie de sa coopéra­
tion et appelle les bénédictions d’en 
haut sur son vaillant journal. L’hon. 
M. Royal, le pamphlétaire incompris 
de la Minerve qui croyait avoir le 
monopole de la question des écoles, 
nu point de vue des catholiques de 
Manitoba, va en faire une maladie 
grave, pour sûr.

—Les délégués manitobains ont 
quitté la capitale. M. (îreenway est 
allé à New York et M. Sifton a 
Winnipeg.

Ils ont eu en tout trois conférences 
avec le gouverneur général pendant 
leur séjour à Ottawa.

Quel sera le résultat de ces diverses 
entrevues, il est diflicile encore de le 
prévoir.

Le Conseil des ministres a discuté 
samedi après-midi les propositions 
échangées, mais on ne sait pas enco­
re à quelle détermination le gouver­
nement en est arrivé.

L’impression générale cependant 
est que rien ne sera fait durant cette 
session. Une commission conjointe 
siégerait pendant la vacance pour 
disposer de la question.

LA PENTECOTE

La fête de la Pentecôte, une des 
plus grandes et des plus solennelles 
du calendrier catholique, sera célébrée 
avec beaucoup de pompe, dimanche, 
dans toutes les églises. L’événement 
nous met sous les yeux un superbe ta­
bleau : Le Christ ressuscité, ses apô­
tres et ses disciples réunis dans le sé- 
naeje, sur la montagne do Sion, rece­
vant l’inspiration céleste sous lu for­
me de langues de feu, et tous transfor­
més, remplis d’une force surnaturelle, 
partant pour obéir à cette ordre du 
Maître: “Allez enseigner toutes les 
nations.”

Ceux qui ont pour mission d’ensei­

gner le peuple, les successeurs des pre­
miers disciples donneront à l’occasion 
de cette fête, d’éloquents sermons.

“ Nous viendrons en Lui et nous 
ferons en Lui notre demeure,” avait 
écrit Saint Jean, et les prédicateurs 
prendront pour texte de leur sermon 
ces paroles de l’Evangéliste.

I. Considérons l’analogie de la Pen­
tecôte chrétienne avec la Pentecôte de 
l’Ancien Testament. Moïse promu! 
gua sur le Sinaï, cinquante jours après 
la manducation de l’agneau pascal, la 
grande loi qui commande à l’homme 
d’aimer son Dieu. Cette loi, gravée 
sur des tables de pierre, n’était que la 
formule de la loi vivante inscrite dans 
le cœur de l'homme. Ce fut cinquan 
te jours après la Pâques chrétienne 
que l’Amour lui-même se manifesta, 
non plus en figure, mais en substance 
et en vérité. Il s’est répandu dans 
nos cœurs pour allumer au dedans de 
nous-mêmes l’amour que la loi écrite 
avait ordonné et promulgué.

Transportons-nous en esprit dans le 
cénacle, sur la montagne de Sion, et 
demandons quelques étincelles du feu 
divin qui a embrasé les disciples.

II. L’Esprit de Dieu, étant un es­
prit très pur, ne se donne qu’aux âmes 
purifiées, c’est-à-dire à celles-là seule­
ment do nature sensible et qui vivent 
pour le ciel. Il ne saurait y avoir de 
contact entre l’esprit de vérité et l’es 
prit de mensonge, entre la lumière et 
les ténèbres, entre le bien et le mal. 
C’est pourquoi le monde ne peut ni 
recevoir, ni comprendre, ni goûter les 
choses de Dieu.

Si donc nous aspirons à recevoir les 
délicates effusions de l’Esprit Saint, il 
faut renoncer à notre esprit propre et 
à l’esprit du monde ; il faut aimer ce 
qui est en haut et rechercher ce qui 
est éternel.

NÉCROLOGIE

A Warwick, le lô du courant, est 
décédée Madame Henriette Martel, 
épouse hien aimée de M. Louis Tri- 
gunne, marchand.

Madame Triganne, en devenant la 
compagne de RL Triganne alors veuf, 
prenait la direction d’une nombreuse 
famille, toute en bas âge, qu’elle sut 
diriger dans le sentier de la vertu et 
de la piété et conquérir par là même, 
son amitié et s’attirer ce respect dû 
à une véritable mère.

Madame Triganne joignait à un 
jugement solide, une intelligence re­
marquable et un esprit aussi vif que 
pénétrant: son intimité était précieu­
se pour chacune de ses amies et elles 
étaient nombreuses et dévouées.

Les pauvres perdent en elle un 
soutien, les malades et les nflligés, 
une protection et les orphelins, une 
mère. Ses aumônes étaient propor­
tionnées à sa bourse, aussi étaient- 
elles larges et abondantes.

Sa foi était vive et ardente et sa 
piété aussi sincère qu’éclairée.

Sa mort laisse un grand vide dans 
la société dont elle était l’un des or­
nements.

Sa famille la pleurera toujours et 
ses amis ne l’oublieront pas.

Madame Triganne était la sœur du 
Rvd. M. Martel, curé des Grondines, 
qui ne l’a devancée que do quelques 
mois dans la tombe, et de monsieur J. 
B. Martel qui occupait autrefois un 
poste important à Québec.

Ses funérailles ont eu lieu à War­
wick, au milieu d’un grand concours 
de parents et d’amis qui étaient venus 
de toutes parts pour témoigner de leur 
estime et de leur respect à la mémoire 
de la regrettée défunte. Ses restes 
ont été inhumés dans le caveau de la 
famille.

R. /. P.
Prière aux journaux d’Arthabaska- 

ville de reproduire.—Communiqué.

Nous apprenons avec regret la mort 
de M. J. B LaRivière, de Manville, 
R. I., à l’age de 70 ans.

Le vénérable vieillard est mort à la 
résidence de son fils, le Dr. Joseph 
LaRivière, à Manville, vendredi ma 
tin. Il était malade depuis plusieurs 
mois.

Le défunt était né à St. Alexandre, 
comté d’Iberville, Canada, et demeu­
rait aux Etats Unis depuis une ving­
taine d’années. Il était le père du 
Dr. Joseph LaRivière, de Manville, do 
M. l’abbé J. A. LaRivière, vicaire à 
St. Ours, Canada, de M. J B. LaRi­
vière, marchand de foin et grain, de 
Fall River, et de RL Narcisse LuRi 
vière, de Manville.

Nos condoléances à la famille.

Conseil de Ville

Séance du 20 mai 1895.
Présents: Son Honneur le RIaire 

au fauteuil et les conseillers D. RIc 
Manatny, C. E. Therrien, C. Gordon, 
L. II. Guay, C. H. Langlois, D. Hynd- 
man, II. R. Fraser, S. Fortier, A. G. 
Lomas, et G. G. Bryant.

Lecture et approbation des minutes 
de la séance précédente.

Requête de RI. Fred demandant de 
lui remettre le dépôt fait entre les 
mains du Secrétaire-trésorier, étant le 
montant de la taxe imposé sur les
marchands de passage en cette cité._
Référé au Comité des Finances.

Requête do 1 bon. J, G. Robertson 
of 1 rant de vendre à la cité sa résiden­
ce située sur la rue Wellington._Ré­
féré au Comité des Améliorations Per­
manentes.

Requête de R. W. Heneker et au­
tres diMnaudant au Conseil d’augmen­
ter l’octroi en faveur de la Bibliothè­
que Publique de $200 à $500.—Réfé 
ré au Comité des Finances avec le rè­
glement no. 1G0.

Requête de Ed. Brulotte deman­
dant au Conseil d’être nommé ramo­
neur des cheminées de maisons et au­
tres édifices de la cité.—Référé au Co 
mité du feu.

Un rapport du Comité du feu re­
commandant le paiement de divers 
comptes est adoptée.

Le Comité d’Eclairage présente un 
rapport verbal sur les changements 
projetés des lumières.

Lettre de la White Cloud Novelty 
Co., concernant son projet d’établisse­
ment en cette cité.—Lue et reçue.

Le règlement no. ICI prohibant l’u­
sage des bicycles sur les trottoirs est 
lu une première, deuxième et troisiè 
me fois et adopté.

Proposé par le conseiller Fortier, 
appuyé par le conseiller Lomas que le 
compte mensuel de la compagnie de 
machineries Jenckes soit payé.— 
Adopté.

Proposé par le conseiller McMana- 
tny, appuyé par le conseiller Langlois 
que l’avocat de la cité soit consulté 
concernant les droits de la cité stipulé 
dans son contrat avec la compagnie 
du Gaz et de l’Eau et la réduction des 
lumières de la cité à 52.—Adopté.

Proposé par le conseiller Lomas, 
appuyé par le conseiller Fraser que la 
liste des jurés déposée devant le Con­
seil soit examinée et que le RIaire et 
le Secrétaire-trésorier y apposent leur 
signature.—Adopté.

Et le Conseil s’ajourne.

Pour en arriver aux faits concernant 
Hood’s Surspurilla, informez-vous en 
au lires des jiersonnes qui prennent cette 
médecine, ou bien lisez les déclara­
tions souvent publiées dans co journal. 
Elles vous convaincront quo HOOD’S 
GUERIT.

Hood’s Pilla guérissent la constipa­
tion.

NOTES LOCALES.

Mardi
— L’assemblée générale mensuelle 

de la Chambre de Commerce, de Sher 
lirooke, aura lieu, à l’endroit ordinai­
re, le mardi, 28 mai courant, à I p. m.

—Le drapeau étoilé flotte à mi-niât, 
aujourd’hui, sur le consulat américain. 
Le Secrétaire d’Etat, RI. Walter Q. 
Gresham, est décédé à 1.15 heure ce 
mutin, à Washington.

— Nous apprenons avec plaisir que 
RI. J. A. Ready, autrefois gérant de 
la Banque des Rlarchands, en cette 
ville a été réinstallé dans ses anciennes 
fonctions et résidera à l’avenir parmi 
nous.

— RL A. O. Ledoux, comptable à la 
succursale de la banque des Cantons 
de l’Est, à Granby, était en ville, la 
semaine dernière, et a passé quelques 
jours au milieu de ses anciens amis, 
qui ont été enchantés de sa visite.

— Le Courrier (le Si. !hjueinthe a 
fait toilette neuve et a une bien plus 
brillante apparence sous son nouveau 
costume. Quoique le changement no 
fut pas sans besoin, il y a lieu de féli­
citer le confrère do l’importante amé­
lioration qu’il vient de subir.

—Ces jours derniers, à Montréal, 
l’inspecteur A. Bayard a confisqué à 
l’abattoir de l’Est une vache tubercu­
leuse qui venait d’être abattue. L’a­
nimal provenait des Cantons de l’Est. 
La maladie avait un caractère très 
prononcé.

—RI RI. Alexis Dupuis et Ubalde 
Garand, de RIontréal, et leurs épouses, 
ont passé quelques jours en notre ville, 
la semaine dernière. M. et Rime. Du­
puis ont été les hôtes de RL N. T. 
Dussault, et RL et Rime. Garand les 
hôtes de RI. Ls. Dupuy

—Dans toutes les églises catholi­
ques de la province ecclésiastique de 
Québec, on a célébré avec pompe jeu­
di dernier, l’Ascension de notre Divin 
Sauveur. Les chœurs ont rivalisé 
pour donner do belle musique et du 
beau chant, et les églises avaient re 
vêtu leurs parures do fête.

—Le collège de Lennoxville doit 
célébrer avec beaucoup de pompe, le 
27 juin prochain, le cinquantenaire 
de sa fondation. Son Excellence, le 
gouverneur général et son Honneur 
le lieutenant gouverneur de Québec, 
ont été invités à assister à la brillante 
démonstration qui se prépare.

—La fête de la Reine a été célébrée 
en cette ville d’une manière assez sa­
ge. A part les drapeaux qui flottaient 
au vent sur les édifices publies, un 
coup de canon tiré quelque part a cinq 
heures du matin et une partie de la 
crosse, chaudement contestée, sur le 
champ de mars, nous n’avons aucune 
démonstration à enregistrer.

—L’Italien Vincenzo Palangio, ar 
rêté dernièrement à Sherbrooke par le 
détective Trempe et l’ofHcier de police 
McNally de Jersey City, a été remis 
en liberté. On se souvient que Pa 
langio était recherché par les autorités 
do l’endroit pour fraude et faux. II 
avait été décidé de garder le prison­
nier à RIontréal jusqu’à ce que l’on 
puisse se procurer les papiers néces­
saires a son extradition. Le juge Si- 
cotto a reçu une dépêche de Jersey 
City, l’informant que la prouve contre 
Palangio n’était pas assez forte pour 
permettre au gouvernement de de­
mander son extradition.

—Le Dr. et Mme. P. Pelletier, de 
cette ville, partiront le 3 juin pro­
chain, pour aller passer un mois à 
New York. Le Dr Pelletier profitera 
de son séjour dans la grande métropo- 
le américaine, pour suivre, dans un 
grand hôpital, un cours spécial de Gy. 
nécologie, afin de se mettre en état de 
traiter aussi efficacement que possible 
les maladies des femmes en général.

—Les boulangeries sont beaucoup 
plus promptes à élever le prix du pain 
quand la farine monte, qu’à le baisser 
quand elle descend. Ainsi la farine 
s’est donnée presque pour rien peu 
dant des mois, avant qu’on ait songé à 
diminuer le prix du pain et, à peine la 
hrusse s’est-elle fait sentir, que déjà 
nous payons le pain dix-huit cents, 
avec la perspective de le payer encore 
plus cher sous peu.

Le A aturahste Cuuddxeu a pu­
blié dans son numéro de mai courant 
la première partie d’une intéressante 
et instructive étude sur les lépidoptè­
res de Sherbrooke et du voisinage de 
cette ville, due à la plume et aux sa­
vantes recherches de RL l’abbé P. A. 
Bégin, professeur d’histoire naturelle 
au séminaire de cette ville. Les lépi. 
doptères sont des insectes ayant qua­
tre ailes, recouvertes d’une poussière 
écailleuse et comprenant les papillons.

—Plusieurs de nos concitoyens ont 
profité du congé de cette semaine pour 
faire des excursions de pêche. Une 
trentaine de nos pêcheurs les plus en­
thousiastes ont pris le Québec Cen 
trul, pour Gartbby et, si l’on en croit 
les rapports, quoiqu’ils aient fait tou­
tes sortes d’avances alléchantes à mes­
sieurs les poissons, ceux ci ne se sont 
pas montrés disposés à faire le voya­
ge de Sherbrooke; sur 30 pêcheurs, 
29 seraient revenus bredouille. L’ex­
cursion n’en a pas été moins gaie 
pour tout cela.

—Le nommé Hand, arrêté au can­
ton do Newport par le détective Car­
penter, comme l’un des auteurs des 
nombreux vols commis au magasin de 
RL H. Cairns, de Suwyorville, dans le 
cours de l’année, a plaidé coupable de­
vant RI. Vallée, sur l’une des accusa­
tions et sa sentence a été suspendue 
jusqu’à jeudi, alors que l’on procédera 
à son examen pour une autre offense 
de même nature. Cette arrestation 
et cet aveu de culpabilité a causé une 
sensation dans la localité où demeure 
l’accusé, car sa famille avait joui jus­
qu’ici de la considération générale.

—La série d’excursions à la forme 
expérimentale d’Ottawa, organisées 
sous la direction de RL J. A. Chicoy- 
ne, aura lieu vers la mi juin. Il y au­
ra cinq excursions consécutives et le 
premier départ est fixé au 10 juin pro­
chain. Ces excursions sont arrangées 

1 de façon à éviter l'encombrement et 
à faire profiter le plus possible de leur 
voyage ceux qui y prendront part. 
Les prix de passage sont très bas. 
Nous donnerons plus do détails dans 
notre prochain numéro et nous dirons 
aussi un mot de l’utilité de ces excur­
sions et du fruit que l’on en peut re­
tirer.

— La grande excursion de l’Harmo­
nie à RIontréal, vendredi et samedi 
prochain, 31 mai et le 1er juin, se fait 
par le Grand Tronc ; le prix du passa­
ge aller et retour n’est que de $2.00, 
et les billets sont bons par les trains 
de l’après midi vendredi et tous les 
trains samedi. No manquez pas l’oc­
casion d’aller entendre la musique 
Sousa, composée de 50 artistes, sans 
contredit la plus célèbre du continent, 
à la salle d’exercices militaires, rue 
Craig; aussi, à l’Académie de Rlusi 
que, Rladame Itéjano, la grande comé­
dienne française. Le train régulier, 
quittant RIontréal à 10.10 du soir, se­
ra retardé jnsqu’à 11.15, samedi soir, 
afin de faciliter ceux qui désirent as­
sister au concert de la musique Sousa 
ou a la représentation à l’Académie 
de Musique, de revenir ce soir-là. 
Donc, en foule par le Grand Tronc, et 
aidez les organisateurs de l’excursion 
de l’Harmonie.

—L’assemblée annuelle des action­
naires de la banque Nationale a eu 
lieu à Québec, la semaine dernière. 
Le bureau de direction se compose 
comme suit: MRI. Rodolphe Audet, 
A. B. Dupuis, H. RL Price, R. Tur­
ner, Victor Château vert, Louis Bilo­
deau et Thon. Alexandre Chauveau. 
Trois des anciens directeurs sont rem­
placés par des nouveaux. A la pre­
mière réunion du nouveau bureau de 
direction de la banque M. R. Audet 
fut élu président de la banque et RI. 
A. B. Dupuis, vice-président. RI. P. 
Lafrance, l’ancien caissier, a été nom­
mé gérant et caissier du bureau prin­
cipal à Québec. M. Crébassa a été 
nommé gérant général et inspecteur. 
La banque n’a pas payé de dividende 
aux actionnaires, vu les pertes subies, 
mais sa position est solide, son capital 
reste intact et une année de bonnes 
affaires suffira pour lui rendre toute 
sa prospérité.

—Samedi dernier, vers 1 U h. a. ni., 
la brigade du feu fut appelée à l’Hotel 
City où un incendie s’était déclaré 
dans les écuries, en arrière. En un 
instant, tout fut en flammes ; on croit 
que le feu a été mis par des petits gar­
çons qui s’amusaient dans la cour a 
jeter des pétards. Le feu a commen­
cé à la partie nord de la bâtisse, la où 
on tenait do l’huile de charbon depuis 
des années, le plancher en était tout 
saturé, aussitôt que la flamme eut 
touché cet endroit le feu se propagea 
comme un coup de fouet et vint ache­
ver de s’activer dans la grange ou il 
y avait une couple de tonnes de foin,



Les pompiers eurent beaucoup à faire 
pour sauver les bâtisses des alentours ; 
le fort vent qu’il faisait tminait des 
étincelles de tous les côtés et plusieurs 
bâtisses prirent feu, jusque dans la 
rue Goodhue ; les trois corps de pom­
pes étaient sur les lieux toujours prêts 
à répondre quelques nouveaux appels. 
Ce n’est qu’après une heure et deuii 
ou deux qu’on put se rendre maître de 
l'incendie. Les dommages sont éva­
lués à $700.

Oua,..! |m<Im< fut malade, elle )nit «lu Pasioria;
Oiiaml elle fui « nfanl, elle en voulut eiieme;
Ouaiiil elle «l. vinl |.Iiih |•l'an.l.r. i l!e «livii1 • •- l'adore 
l-'cpui* loU» æ» cliiaul» oui l<i u Uu i alloua.

Nouvelles des Gantons de l'Est.

Artbaboskaville
—La maison de M. Louis Sitnoneau, cul- 

tivaleur du village d’Artlmbaskaville, est 
devenue la proie des Hanunus, meruredi ma­
tin. Tout le Ménage y a passé, l’as d’as- 
su ranees.
Massawipi

—Lu maison et les dépendances do Al­
bert Smith, cultivateur, ont été détruites 
par un incendie, dans l’après-midi du lit 
Quand le feu s’est déclaré, il n’y avait â lu 
maison qu'une jeune fenuuo invalide et le 
veut souillait avec violence ; les voisins ont 
pu cependant sauver le ménage de la mai­
son. M. Smith u’avait pas d'assurance sur 
ses propriétés.
Garthby

—11 a plu à Son Honneur le lieutenant- 
gouverneur do révoquer la commission pour 
la décision sommaire îles petites causes, en 
date du 7 mars 1S95, pour le canton de 
(lartliby, comté de Wolfe, et de nommer 
par commission ou date du ).*{ mai iSilâ, 
AIM. Auguste Grenier, Stephen Kticnue 
Adam, Pierre bouchard, Joseph Lepage et 
Pierre Vachon, commissaires do la dito 
cour.
Magog:

—Les Canadiens-Français ont décidé do 
fêter la St. .leanHastiste le dimanche, 2.’l 
juin prochain. I^c sermon du circonstance 
serti donné par M. l’abbé P. A. Lefebvre, 
directeur du séminaire de Sherbrooke.

—Le vapeur “ Lady of the Lake’’ ne so- 
sa pas prêt pour transporter des excursion 
nistes avant le 10 juillet. Les réparations 
(|u’on lui fait subir coûteront de $ir>,000 à 
3*20,000.
Wotton

—Le coroner Pelletier, île Sherbrooke, 
est venu tenir une enquête ici sur le eada- 
vré d’un jeune homme de 2*2 uns, trouvé 
samedi, pendu dans lu grange de son gère. 
Le jeune homme, uni se nomme Jeun-liap- 
liste Mathieu, est le fils du M. Joseph Ma­
thieu, cultivateur; il était célibataire et 
n’avait rien, en apparence qui put justifier 
un acte aussi désespéré. Depuis quelque 
temps cependant, il montrait de temps h 
autres des signes de dérangement d’esprit 
et l’on attribue son suicide à lu folie. Un 
verdict de suicide a été rendu suivant les 
faits.
Drummondvllle

—Vers neuf heures du soir, pat.dant Po 
rage du samedi, 11 courant, M. Rutherford 
s’en retournait en voiture h sa demeure, à 
environ un mille du village, lorsqu’on pas­
sant près de l'ancienne résidence de M. 
Watts, le cheval, effrayé jMir l’orage, lit uu 
bond et son conducteur fut lancé sur une 
clôture de broche barbelée. Le malheu­
reux eut la gorge presque coupée par un 
des fils, la chair a été déchirée d’une 
oreille h l’autre, et le gosier et les artères 
laissés â ou. M. Rutherford est sous les 
soins do M. le Dr bérurd. Son état est 
très grave.
Vlctorlavllle

—Un accident très grave est arrivé à M. 
Dolphis Francoeur, samedi dernier vers six 
heures, au moment où il se disposait ù lais­
ser l’ouvrage. En voulant terminer un 
peu à la hâte le toit d’une maison, M. 
Frunoiour fixa avec de petits clous une 
échelle assez lourde. Malheureusement, 
un mouvement brusque ébranla l’échelle 
qui céda fi l’inclinaison du toit. Il fut pré­
cipité au bas sur une boite vide, se fit une 
large blessure an cou et se démit lo bras 
droit. Les médecins appelés aussitôt lui 
donnèrent tons les soins voulus. 11 souffre 
beaucoup depuis ; mais on espère que dans 
que dans quelques semaines il pourra être 
assez bien pour sortir de sa maison. 
Coaticook

-M. Galipeau travaillait â la chaus­
sée de Cummings et Fils et minait le ro­
cher, lorsqu’un énorme morceau do roc est 
tombé sur lui et l’a entièrement couvert.
I l a fallu la force de cinq hommes pour le 
tirer de sa position critique. On fit man­
der tpiatre médecins et un prêtre. On es­
père malgré tout lui sauver la vio.

-—Un accident déplorable est arrivé h 
Norton, la semaine dernière. Le teneur 
de livres de M. Henry Marsh, uu nommé 
.Sheddock, étant malade, on envoya uu des 
employés do la maison chercher de la tein­
ture de fer. Celui-ci, ayant perdu le pa­
pier sur lequel était écrit la prescription, 
demanda do la teinture d’iode, et la rap- 
porta, chez M. Marsh. Ceux-ci croyant 
que c’était la médecine demandée, on admi­
nistra la teinture d’iode et le patient est 
mort empoisonné.
Sawyervllle

—Depuis environ un an, M. H Cairns 
('tait lu victime de plusieurs vols h son ma­
gasin et an bureau de poste qui se trouve 
dans lo même local. Il se plaignit nu chef 
du corps do police provinciale. Il y a quel 
qUCS tcniDS arrivait fl Sau’vnrvilln uns temps arrivait à Sawyerville un cana- 
dten-français habillé en journalier qui n’a­
vait pas même dans sa poche de quoi payer 
«on déjeuner ; il se mit aussitôt en quête

un atelier de photographie, propriété de M. 
Eugène (. yr, une boutique de forgeron, 
celle de M. G. Garrett, luirhier, la boulan­
gerie et la résidence de M. Forbes ont été 
détruits de fond en comble; cinq maisons 
ont été endommagées. Les pertes sont 
évaluées â 15,000 environ. L’on croit que 
le feu est le résultat île l'imprudence île 
quelques Hàueurs. Plusieurs personnes ont 
été vues tlàiuuit et fumant autour de réta­
blissement de M. Du pré ; d’autres ont cou­
ché sur des copeaux et on croit que la cen­
dre incandescente (l'une pipe a communi­
qué le feu à ees copeaux. Tout le monde 
dormait t|nanti le feu s’est déclaré et c’est 
uu homme que la fumée a réveillé qui a 
donné l'alarme.
St. Jean

—Il y aura îles courses tic chevaux, en 
cette ville, les 11 et 12 juin prochain.

— Un train du chemin de fer des t’oin- 
tés-Unis circulera, au commencement île 
juin prochain, tous les dimanches, do St. 
Hyacinthe â .Sore! et reviendra â St. Hya­
cinthe le mémo soir.

—Jeudi, le 10 du courant, M. H. For­
tier, do Montréal, Député Grand Chef 
Ranger des Forestiers Cahtoliques, a fait 
1 installation des ofliciers do la succursale 
de St. Jean, élus dernièrement.

—La compagnie du l’ucitiquc Canadien 
vient de faire signifier â la ville de St. 
Jeun un avis accompagné d’un plan qui 
doit être soumis pour approbation à la pro­
chaine réunion du comité des chemins de 
fer, Ottawa, relativement à la voie qu’elle 
veut construire sur les quais à partir de sa 
voie principale jusqu’à la rue St. Charles. 
Si lu compagnie est sérieuse, cette démar­
che aura pour effet de mettre Hu aux ditli- 
cultés pendantes entre la ville et la compa­
gnie au sujet de l’enibratichement, actuelle­
ment exploité, vis-à-vis l’hôtel du Canada.

—Le téléphone Paré relie maintenant la 
ville avec toutes les paroisses du comté do 
Napicrreville.

On a Besoin
I»e deux bonnes couturières dans les hordct 
d homines. S’adresser a

A. LKGKR. 
Scotstown, 1*. Q.

t i

ton générale trimestrielle du con- 
m à Tu sjdle du conseil, a COOK-

l'ne «essieu
sell aura lie____ ____  __
SH IKK. lo MKltCRKÏM, l'Jcmc jour de JUIN 
prochain, ISUS, u lo heures A. M.
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REGLEMENT No. 161.
A une session régulière ajournée du conseil 

té de Sherbrooke, tenue il

LES DEUX JEANNE

« ouvrage et réussit à entrer chez M. 
Hand, cultivateur du Canton do Newport, 
au prix do $75 par année et sa nourriture ; 
peu de temps après, arrivait aussi lo détec­
tive ( arpenter qui mettait en arrestation, 
sur accusation do vol chez M. Cairns, le 
jeune homme do la maison, fils do M. 
Kami, et le conduisait à Sherbrooke. Tra- 
duit devant le magistrat Vallée, l’accusé a 
plaide coupable sur une accusation do lar­
cin couunis l’automne dernier et doit avoir 
»»n procès jeudi pour une offense plus ré­
cente. Cette arrestation u causé un grand 
I’,,n°i <"UI8 1° canton, vu que la famille do 

accusé passait pour une famille très hono­
rable.
Bedford

Un incendie, qui aurait pu prendre les 
V,r?!|^’rtl0n-8 les plus désastreuses, n’eussent 
' c énergie et le dévouement déployés par 
lescitoyens du village, s’est déclaré vers 

. vo»dredi mutin, dans une boutique 
« charron tenue par M. A. Dupré. LesII..., —-.«u put i»i. n. inipre. 1-.C8

.i» L ,^!î

MM. Leprohon ét Leprohon, les édi 
tours de la bonne Littérature Française 
dont les bureaux sont ù 25 rue St-Gabriel, 
Montréal, viennent de nous envoyer le 
dernier numéro (No 17» de leur publica­
tion mensuel le. Sous lo titre “ Les dkix 
Jkan.nk” ou Le Somtahik du Gkaxd- 
D(KUf, co livre donne un des plus char­
mants ouvrages do l’ierre Matil si favo­
rablement connu aux lecteurs de Lu 
bonne Littérature Française pur ses 
deux autres romans, " Follement aimée” 
et " Souffrance et Bonheur.”

Tous ceux qui désirent lire une histoi­
re d’amour comme il y en u |>eu, auront 
dans les ,l Deux Jeanne ” une oeuvre ex­
quise d’une moralité parfaite.

MM. Leprohon (fc Leprohon se feront 
un plaisir d’envoyer co livre à tous ceux 
(jui en feront lu demande accompagnée 
do 10 contins en argent ou en timbres- 
jiostes.

NAISSANCE
—A SL Hyacinthe, lo 2(5 du courant, 

Madame Henri Taché a mis au monde 
une fille.

Un Cas Presque
IP. JI. Ward.

Sans Espoir.
Un Rhume Terrible. Aucun Repos ni 

jour ni nuit. Abandonné 
des Médecins.

UNE VIE SAUVÉE
EN PRENANT

Le Pectoral-Cerise
d’AYER

fort
“ Il y a plusieurs aimées, J'ai attrappé un 

rfmme accompagné d'une toux terrible
qui ne me donnait de repos ni jour ni nuit

■s médecins, après m’avoir soigné de leur 
mieux, déclarèrent mon cas sans espoir et 
dirent qu’ils ne pourraient plus rien faire 
pour mol. Un ami, ayant appris ma maladie, 
m’envoya une bouteille de Pectoral-Cerise
d'Ayer que Je me mis à prendre, et bientôt 

soulagé.Je me sentis grandement soulagé. Quand 
’eus pris la bouteille entière, J’étais com-

jilùtcnient guéri. Je n'al Jamais eu de toux 
bien importante depuis cette éjioque-lè et Jo
crois fermement que le Pectoral-Cerise 
d’Ayer m’a sauvé la vie.”—VL H. Wakd, 
8 Quimby Ave., Lowell, Mass.

Le PECTORAL-CERISE d'AYER
La plu* haute Récompense à l’Expo­

sition Colombienne.

Les Pilules d'Ajer, le meilleur Purgatif de Famille.

L’Union des Arts et . . . . . . . . .
DE SHERBROOKE.

BIBLIOTHÈQUE PUBLIQUE GRATUITE.
Ouverte les jours du la semaine de à ô et de 

do 7 à U heures p. m.
BALLE DE LECTURE GRATUITE,

Ouverte les jours do la semaine do 8 à 12 a. 
m., du 1 à 6 et do 7 à 10 p. m. IjO dimanche do 
l.SJàGWp. m.
GALERIE DES ARTS GRATUITE, PEINTURES 

ET GRAVURES
Reproductions, etc. Entrée par le grand vestibule ot 

second escalier.

, — avcc une si effrayante rapidité
*.. ?” ? cru u« moment que tout lo village 
lla,t L‘tre détruit-, boutique de tailleur

Ouverte les jours de somaino do 8 à 12 a, m„ 
ot de ! à 6 p. m. ; lu dimanche do 1.30 à 4.30 
p. m.
SALLE D'AMUSEMENT GRATUITE POUR LES 

JEUNES GENS.
Jeux, livres, revues, etc. Ouverte les jours 

de semaine, do 8 a 12 a. m., de 1 à (J et de 7 a 10 
p. m.
PONDS D’EPARGNES POUR LES OUVRIERS.

Dos dépôts depuis 10 cents on montant, mais 
n'excédant pas un total do $10, sont reçus et U 
est payé un Intérêt sur chaque dollar. Rendu

on régi 
municipal de la cil
J’Hôtcl-dc-Ville, dans la dite cité de Flier 
brooko, le vingtième jour de mai mil huit cent 
iiuntrc-vingt-quiii/.*. convoquée suivant 'e>- 
dispositions de la loi à ce sujet, ii buiuclle ses 
mon étaient présents ; le maire L.C. Mélanger- 
les conseillers McManamy, Thérrien, (.'union 
(■nay. Isinglois, llyndinan. Fraser, Lomas et 
Mryant, formant un tiuurum. sous la présiden­ce du maire.
Il eut ordonné et décri'té comme nuit, savoir 

lA3 règlement no. 121, do ce conseil, est amen­
dé on retranchant la quatorzième section d'i- 
colul et en y substituant la suivante.

II. Aucune persunno no conduira, mènera 
ou montera aucun cheval ou autre animal, ou 
ne montera, (minera ou pousseri aucun bicy­
cle ou tricycle, ou roues, ni ns tirera ou pen’s 
sera aucune brouette ou charrette è la main, 
sleigli ou truincuti, ni ne sciera aucun huis, Hui­
les trottoirs ou sentiers pour les piétons dans la 
dite cité, ni ne les obst ruera en aucune façon. 
Aucune personne ne devra monter ou condui­
re aucun bicycle ou tricycle dans les rues do 
la cité, la nuit sans avoir une lumière nttaehée 
u tel véhicule.

Passé à Secrbrooke ce 20o jour do mai 18U5. 
b. J.GRIFFITH, L. G. HKLANGKR, 

Asst.-Sec.-I rés. .Maire.

Jo cortido que le document ci dessus est une 
vraie copie du règlement no. Mil dont l'origi 
nul demeure de record a mon bureau.

F. J. GRIFFITH,
, . AssL-Scc.-Tréa.

.Sherbrooke, 21 mai 1S!0.

On Demande
Une bonne servante trouvera de l'emploi en 

s adressant immédiatement à l'Ilôtel Bellevue, 
vis-à-vis lo marché. Sherbrooke.

JOSKPH HOUDUKAU. Prop,

On Demande
Immédiatement plusieurs tilles pour la salle 

il diner, la cuisine, les cliatnbrus et la buande­
rie, à l'Iiôtol Grand Central, .Sherbrooke.

^ LO XJ El R
Trois logements, deux do huit et un de six 

chambres, sur lu rue Hall. Kuu dans chacun 
Lu tout dans dans mi état parfait. Une mai­
son de huit chambres, sur le Morkill Rond, 
Quurtior-Kst, un grand lot. S’adresser à

J. TRACY

.A. LO TT EL,
Do BEAUX HURKAUX dans la maison de 

la Hanqao Nationale, à Sherbrooke. B'udros- 
ser au gérant, M. \\\ Gaboury, à la banque.

A Vendre ou à Louer
L HOl KL DK LA C1TK, prés do la gare du 

C. P. u„ Sherbrooke, avec tout l'ameuhle- 
munt. S'adresser h

. m. Fitzgerald;
Sherbrooke.

HOTEL A LOUER
1x3 “ RAIL KOAl) IIOTKIj,” autrefois tonn

* ..................... 1. Col
Q.. est il proximité du

par feu Olivier Camirand. Cet hôtel, situé rue
Fi.................................................ry, Sherbrooke, I

lé ot des bureaux publics. Possession le
'actor;

mardi _ ________
1er mai prochain. Pour conditions s'adresser à 

Mm K. O. CAMIRAND.
23 rue Itrooks, Sherbrooke, P. Q.

21 Février 1895. jno.

Ax. ‘VEUNTIDIRE
75,000 bardeaux do sapin, du première quali­

té et a des conditions faciles.
S’iulressi r a

L. C. HKLANGKR.
_ . . Avocat,Sherbrooke, 9 janvier 1895. j.n.o.

On a Besoin
D'unn cuisinière bien recommandée. S'adres­
ser ALBION HOTKL, Magog, P. Q.

Commis Demandé.
Un bon COMMIS-DKTAILLKUR, de pro 

mlèro classe, sachant l'anglais et lo français,
sèon>our un magasin de marchandises scenes, 

lardes faites et chaussures. Bon salaire. Il 
faut être bien recommandé. S'adresser à 

T. T. BLAIS, 
Sherbrooke.

AVIS PUBLIC
PROVINCK DR QUKBKC, ) 

Municipalité du comté de Jlicltmond. /
Aux habitants des municipalités du canton 

do Melbourne et de Bromptou (Jore et du la 
paroisse de St. François-Xavier do Bromptou :

Avis Pubmc est par lo présent donné ))ar le 
soussigné, Secrétaire-Trésorier du conseil mu­
nicipal du comté do Richmond, que la résolu­
tion passée à la session générale trimestrielle 
du dit conseil, Je treize mars dernier, à l’oll'et 
de prier Son Honneur lo Lieutenant-Gouver­
neur on conseil, do détacher de la paroisse de 
St. François-Xavier do BrompUm les lots Nos. 
17 18-19 et 20, dans le 8me rang, qui formaient 
ci-devant partie do la municipalité do Mel­
bourne et Bromplon Qore, et la partie du lot 
No. 21 du dit Hmo rang, qui se trouve a l’Ouest 
de la rivière aux Saumons, ot aussi toutes les 
parties des lots Nos. 1-2-3 ot 4 du 7mo rang, 
dans la dite paroisse do St. François-Xavier de 
Brompton, situées à l’Ouest do la dite rivière 
aux Saumons; que la dite rivière aux San- 
mous et le Lnc Brompton soient la ligne do di­
vision entre les deux municipalités susdites, 
et d’annexer les dits lots ot parties de lots à la 
municipalité do Melbourne ot Brompton Gore, 
cet arrangement étant agréable aux doux mu­
nicipalités intéressées, a été approuvé par Son 
Honneur lo Lieutenant-Gouverneur par ordre
en conseil on date du premier mai conrant 

................................. 95.Richmond, 7 mai ^
HKNUY AYLMKR,

Secrétaire-Trésorier.

BOSTON GLOBE

La première Compapie Canadien­
ne d’Assuranoe sur la Vie,

Bureau principal :

POLICES EN FRANÇAIS.
Assure les hommes, les fem­

mes et les enfants sur les 
plus récents systè­

mes approuvés,

TAUX LES PLUS BAS
Polices émanées pour des 

montants variant depuis 
$100.00 à $25,000.00.

Hour plus de détails adressez vous person
nciicmont ou par correspondance au bureau 
do la compagnie, à Sherbrooke.

G. L. RIDOUT,
Gérant do district.

RAILWAY,

FETE DE LA REINE.
A 1 occasion dola fête do la Heine, des bil­

lets do retour seront vendus ii toutes les sta- 
tiens en fana,la et Détroit. Fort Huron Tu- 
nél et pour Island Fond, Vermont, Mussena 
Springs et Kouhu'h Point, N. Y„ les

JEUDI ET VENDREDI,
23 ET 24 MAI, AU PRIX D'UN

Simple Passage de 1ère Classe.
Dons pour le retour laissant le lieu do desli- 

ualioit pas plus tard que le 25 mai 1895.

I,c 23 et le '2i mai 1895, au prix d'un passage cl 
un tiers de 1ère classe, lions pour lo retour jus­
qu'au 27 mai 1895 inclusivement.

Hour billets, sièges lits et toute Information, 
adresser a la gare ou à l’agence de ville, Iti 

rue Wellington, Sherbrooke.
F. DaLK, Agent.

MARCHANDISES DE LA SAISON

Glacières Jewett!
Eefroiclisseur dos Montagnes Blanches 

pour crème à la glace.

COUTEAUX A GLACE
ET PINCETTES.

PRESSOIRS POUR CITRONS.
Arrosoirs „ ,

Arrosoirs de Jardins,
Boyaux, Agrès et Arrosoirs de 

gazons pour adapter à l’a 
queduc,

FAUCHEUSES POUR TERRASSE.
Grillages pour fenêtres et Gonds à ressort s, 
Ho,:les a gaz et à pétrole, Treillis on broche du 
toutes grandeurs pour clôtures do jardins 
H roche barbelée. Broche tortillée et on fais­
ceaux pour clôtures. Broche unie, Brochu gal­
vanisée, Broche huilée, Brochu recuite.

AU PLUS BAS PRIX.
J. S. MITCHELL & Co.

MAISON ODELL, 
SÜEJRBÜOOKIE.

draines de Fleurs !

M

5,000
Minots d’iivoine de semence 
à vendre an moulin Macfar- 
lane. Lu Compagnie Macfar- 
lane a, eette année, un très 
grand assortiment de grains 
et graines de semence de 
choix. Les cultivateurs qui 
désirent se procurer du sar­
rasin

JAPONAIS

KT DK-

LÉGUMES.

Graine de Mil 
Et de Trèfle.

AUX CULTIVATEURS

OUTILS
de Ferme et de Jardin

----CHEZ-----

F. IKIIEIRIR,,
Ancien magasin Boucher,

81 RUE WELLINGTON - SHERBROOKE.

RECORD 2.24.
Frère do père et do mère do DOMINEER, 

(record 2.18J), tils do RED WILKES, i>èro do
plus do UK) olio vaux donnant un record do
2.3* ----------------

Je M H f’ItnitoaZ . *.' A ÜB . ,eur à 810 les dépôts sont transférés à aucune ban- autres charges.’ 1 Haussé, une résidnuee voumio, 1 que locale au nom du déposant. I ^ ““kch.

30ou mieux, par GEORGE WILKK3, record 
2.22, fera la saison de 1895 aux écuries des 
soussignés, on la cité do .Sherbrooke, au prix 
do |25. Los juments qui n’auront pas do pou-. 
lain pourront revenir l'année suivante sans I

DUSSAULT & FRENCH.

Les abonnés qui changent de 
place sont priés de nons donner 
leur ancienne adresse, s’ils ne 
veulent pas éprouver de retard 
dans l’envoi du jonrnal à leur 

résidence.

-KT-

Membres de Cercles Agricoles
ATTENTION !

Sans aucun doute, vous voulez acheter vos 
Grains cl Graines de semence du premier 
choix, à des prix très réduits, alors achetez 
chez

fils & cie.
101 Rue Wellington,

S II E RO O KIE.
Où vous trouverez ou quantité

Mil dit de Ghcsliain,
Mil du Bas " ',

Mil Canadien.
TREFLE ! TREFLE !

Izmg rouge, Rouge court, Alsike, Trèilo blanc, 
Lucerne, etc., oie.

ORGE 2 RANGS DUCKBILL,

BLE D’INDE D’ENSILAGE,
Red (’oh, Compton Early, White Filth,

Lentille, Avoine, Pois, Etc.
Aussi toutes sortes du graines pour Fleurs, 

Jardin ot l’arterres.

ENGRAIS CHIMIQUES
Hacilio Guano, reconnu supérieur à tout autre

PLATRE A TERRE.
Tontes commandes par la malle auront une 

attention Knéciulo. Demandez les prix avant 
d’acheter ailleurs.

KINKEAD & CLINE
(Succossmini do H. FORTIIîR),

MA l(( 'll AN DM KN (!U(1M KT K N DK1AII. DK

Cigares,
Tabacs,

Pipes
ARTICLES POUR

Enseigne de l’Indien,

113 WELLINGTON, • SHERBROOKE.

ASSORTIMENT 
RE MEUBLES

COMPLET.
AMMJHLLMENT8 DK CHAMBRES A COUCHER

3 morceaux, Itois franc solide se 
vendant rapidume à 811.50 jus­
qu'à 825.00.

MOBILIERS DK SALON
Depuis 8IM.(io en montant.

SIDKHOARDH,
Derniers goûts, depuis 88.60

TAMLKK D KXTKNHION
Depuis 85.50 un montant

CHAI8KS DK SALLE A MANGKR,
Nouveaux patrons, 75 cents et plus

MATKLAS KT HESSOItTS à vos prix.
VKNKZ VOIR NOS

Voitores d'Enfants
ii choisir sur 50 genres différents à des prix 
jKHir accommoder tout lo monde.

BIBLIOTHEQUES,
PUPITRES,

CANAPES, TABLtS DE lUX£' 
FAUTEUILS,

BERCEUSES.
Kt tout co qui se vend en fait de meubles. 

Des prix spéciaux jiour ceux qui veulent 
monter une maison.

Donnez vos commandos de bonne heure, 
avant la presse des affaires.

JAMES STEEL
MAISON LONG,

77—rue Wellington—77
SHERBROOKE

------KT------

1826 rue Notre-Dame,
M03STTREA.E

feront bien île donner leur 
eomiuamle d’iivance, car la 
Maison Macfarlane n’a pu s’en 
procurer qu’une quantité limi­
tée. Elle a le plus beau choix 
de grainesde trelle qu’on puis­
se désirer. Elle olTre aussi

EN
vente la graine de mil Wes­
tern à un prix très bas, com­
parativement t\ celui du mar­
ché. La compagnie Maclar- 
lane désire aussi informer tous 
les cultivateurs qu’elle a du 
blé d’Inde blanc î'i silos “ S. S. 
While Mammoth” en

ROUTE
pour Sherbrooke. C’est le 
meilleur blé d’Inde connu de 
nos jours. Il contient plus de 
substance nutritive que n’im­
porte quel autre blé d'Inde îl
silos.

POUR
vous en assurer, veuillez vous 
adresser à la maison E. H. Ul­
rich & Son, de Springfield, 111., 
dont nous sommes les agents. 
N’achetez pas de grains ou 
graines de semence avant d’a­
voir examiné ceux de la com- 
pagnie Macfarlane. Souvenez- 
vous de la place : vis-à-vis du 
marché à

SHERBROOKE.
IMPORTATION DIRECTE I

POUR L’AUTOMNE.

Justement reçu du Str, Sarmatian,
50 ('aiHKoa du célèbre “llouthoo Dow” Scotch 

whinkuy, cl aussi 25 caisses de bon vieux 
Whiskey Irlunduis “Mitchell.” lequel ikmih 
vendrons en détail, aux prix du gros pendant 
I(îh fèten,

Muinlunnnt que doiih approeltoim des fètca 
on doinundo généralement, qtiollo est la meil­
leure place pour acheter de honitcH grocericx 
et des fruits pour les fêles, a iitcillctir marchéi 
Nous pouvons répondre : essayez

WM. MURRAY & (MK. 
Ils vendent argent comptant et bon marché.

Hour toutes groceries eu général, allez chez 
Wm.M Ultlt A Y & (MK., ils vendent tout a 
des prix fabuleusement bas. Leur grande ex­
périence duns lo système dn crédit, lésa cou 
vaincus que l'argent comptant est également 
avantageux et. au vendeur et à ruchotour.

Venez et voyez ot vous serez convaincus 
qu'ils ont adopté lu meilleur système.

Tous les produits delà forme sont pris eu 
échnngo |Hmr leurs marchandises. N oublie ' 
pas l'cndroil :

23 RTJE EIIÜSrG-,
Forte voisine du l'Ilôtel Sherbrooke Houso,

Vins et Liqueurs
Pour les vins IIuh. Sherry et l’ort, ot pour 

lotîtes lus bonnes marques du Brandy, Gin, 
Whiskey écossais et. irlandais, Vin de gingem 
tire, Sirop do fruits, (Muret, oUj.,

Allez chez MURItVA &CIK.
Farine ! Farine

Vous pouvez avoir la meilleure valeur en fait 
de farine chez Murray fc Giu., par baril, demi 
baril et quart de baril. Allez lu voir avant do 
faire votre provision.

Thé ! Thé ! Thé
L'on Irotivom chez MURRAY & (MK., les 

meilleurs thés sur le marché : tel que thé tin 
du Japon, (lié anglais u déjeuner, Souchong, 
Foudre a canon, Longow, Impérial, ù des prix 
({ni nu peuvent être plus bas. Rien déchargé 
pour les primes.

Poissons! Poissons!
Toutes sortes do poissons salés, au plus bas 

prix. Isi hareng labrador No. 1 et du la rive 
Nord, une spécialité, citez

WM. MURRAY & 00,
23 RUB KING,

Voisin du Sherbrooke House.

A. MORENGY
Informe scs clients qu'il a déménagé son ma­
gasin du

PEINTURES.
TABLEAUX,

MOULURES, 
CADRES, ETC.,

—JLTT—

No. 118 rue Wellington,
côté Ouest, on face du magasin do M. Prosper 
Olivier.

Gommo par lo passé, M. Moroncy tiendra en 
magasin un assortiment considérable des ar­
ticles ei-dessus, ainsi que

Glaces, Chromos, Tables et onm- 
ges en Bambou sur commande.

Il ho chargera aussi de la réparation dos 
meubles et enverra sur demande des ouvriers 
ii domicile pour les réparations de tnonuiserio 
ot autres.

Téléphone Bell, 253.

41
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Toronto Junction, Out

BÿrôrTjcTa^deTï

Douleurs de Rhumatisme
Devait se servir de Béquilles

Hood’s Sarsaparilla Soulago
1-9 témoignage suivant vient de M. Jtyron 

Crandell, bien connu à Toronto Junction, comme 
Ingénieur \ l’nqucduc.

“ Toronto Junction, Ont, 7 février 18D4.
“ C. I, Hood & Cie, Lowell, Mass.

“ Messieurs :-Kn Juillet dernier, j’eus une atta­
que do rhumatisme des plus terrible. Des méde­
cins de la ville me traitèrent mais leurs remèdes 
no me donnèrent aucun soulagement On me 
conseilla do faire l'essai do Hood’s Sarsa­
parilla et je suivis ce conseil. J'ai beaucoup do

HOOD’S
Sarsaparilla

GUERIT
plaisir h dire que doux bouteilles m’ont causé 
un soulagement visible. Ayant continué h pren­
dre régulièrement de ce remède,

Je suis maintenant gucrl
pendant ma maladie J<> fus souvent obligé de me 
servir de l)équillus. de no puis trop hautement 
recommander Hood's Sarsaparilla." Hyho.y
CKANHEi,i..Hood’8 Sarsaparilla $l la bouteille*.

Hood’s Pills •son' la meilleure medicino 
cathartique de famille et pour le foie. 25 cents.

PRIMPS,
ASSORTIMENT DES

REÇU ET PRÊT A ÊTRE EMPLOYÉ
Comme mes pratiques lu savent, à chaque 

saison, je me fais un devoir d'avoir le meilleur 
choix des étoffes nouvelles, et ce printemps ie 
suis en état do Satisfaire les goals les plus dif 
Huiles et lus plus capricieux.
: Is; printemps comme l'antonio, ut IVtù com­
me l’hiver aussi, je fais les allaires sur hr même 
principe, prix pou élevés et ouvrage garanti.

H. YEILLEUX
175 RUE WELLINGTON,

MAISON FLETCHER, AU DEUXIEME ÉTAGE
SHERBROOKE, P. Q.

UN BON CIGARE
Kst comme une bonne femme,
Plus ou lu commit, plus ou l'aimo.

ILDE

“ LA FAYETTE ”
FORTIER

Kst reconnu continu étant un bon 
Cigare ; do fait, c'est le meilleur fi­
gure h 5o sur le marché : la plupart 
des gens l’aiment mieux que les Ci­
gares a lOcts. et a l.'i cents d autres 
fabricants. Un arôme riche, une 
bonne ut agréable hygiénlquo et une 
cendre claire.

Rappelez-vcus le nom et de- 
mandez-le !

LEMAIRE & LOW
MEnSTXJTISIERS,

Font il ordre t otites sortes de travaux de menui­
serie générale pour la const ruction des maisons 
ot ont constamment un main.

Portes,
Chassis,

Jalousies,
MOULURES EN TOUT GENRE,

et bois préparé pour tous les besoins du la cons­
truction des maisons, à la manufacture autre 
fois occupée par

LOI & WILSON,
Près du moulin do la Compagnie dos Terre 

HAUTE VILLE,
SIEïZEIRIBIROOIKIE!.

Restaurant Victoria

Kill WELLINGTON 1QQ
SHERBROOKE, lùü

A. DESROCHERS, Prop.

ROMAN CANADIEN

LES

Mystères de ” ' '
l’Alt AUGUSTE FOItTIEH.

PREMIERE PARTIE

1B3 V-1S38

(Suite.. Jj

CHAPITRE XIX

LA CIIAS.sk A l/llOMMK.

— Y on u-t-il (Vautres qui vous con­
naissent?

—11 y a bien le lieutenant Field et 
les soldats Hooper et Ward qui fai­
saient partie du régiment de Core.

Flynn demanda alors cet homme, 
qui lui inspirait un profond dédain, 
eu livrant ainsi son co-villageois :

— Pourqoi donc dénoncez-vous cet 
individu ?

— 11 est sujet de discorde pour la 
paroisse.

—Ah oui, une petite vengeance 
n’est-ce pas? je connais cela... dit le 
militaire en tapant sur l’épaule du dé­
nonciateur.

—Vingt minutes après, huit cava­
liers armés jusqu’aux dents et sous 
les ordres du lieutenant Field, ayant 
A leur tête Charles (îagron débar­
quèrent ü Longueil et partirent ventre 
A terre dans la direction de Saint 
Denis.

Dénonçons les chez madameDuval. 
Durant toute la journée la maison 
avait été remplie de curieux venus de 
toutes les concessions du haut et du 
bas de la paroisse pour serrer la main 
au revenant.

Ce fut seulement le soir vers onze 
heures après le départ des étrangers, 
qu’on put passer dans le salon—pour 
causer en famille - dans ce salon qui 
remplaçait celui où trois ans aupara­
vant s’étaient faites les fiançailles.

Les personnes étaient les mêmes— 
cepandant il en manquait une—mais 
elles étaient bien changés.

A commencer par Jeanne, son air 
souriant avait fait place A la mélan­
colie; ses cheveux autrefois flottant 
sur scs épauies sont maintenautnatté j 
une robe noire et longue remplace son 
costume de lillette.

Au lieu d’une moustache c’est une 
barbe bien nourrie qui orne la figure 
halée de Paul Turcotte ; il a laissé 
son habit d’étoffe du pays ctses bottes 
tanées pour tin habit bleu marin et 
des souliers français.

Madame Duval a vieilli de quatre ans 
mais on dirait de boucoup plus : elle 
a changé dans le cachot de son mari 
tant de cheveux noirs contre des fils 
argentés !

Marie était maintenant grande fille, 
et bonne a marier, intelligente et gra­
cieuse avec ses dix neuf ans.

Albert avait atteint sa dix septième 
année. Il vengera sou père en s’atta­
chant A la cause qui le fitoiphelin.

—Cettejournéc d’aujourd’hui m’ap- 
parrait comme un songe, dit Jeanne 
en s’asseyant au coté de sa sœur, il 
me semble qu’il n’y a rien de réel :

— Elle est en effet assez extraordi­
naire, reprit Paul.

— Tant de choses mises au jour A 
la fois, fit madame Duval en hochant 
la tête, comme Dieu est bon d’avoir 
laissé vivre un homme comme le jeu­
ne Gagnon. Et Antoine Martel donc : 
qui eut supçonné cela...

—Il s’est déjà fait justice, le pauvre 
garçon ; on vient de trouver sur le 
quai ses habits et son chapeau.

— C’est triste pour les parents, eux 
si repectahles.

—Quand aux deux jeunes gens, ils 
étaient de franches canailles, Charles 
surtout, il aura une triste fin lui aussi 
qui est parti avec la malédiction de 
son père.

Ce n’était pas une cobvn'sation 
qu’on tenait. Chacun exprimait A 
haute voix ses impression sur les 
événements de la journée.

Jeanne, dans l’inquiétude à la vue 
de ces scènes, demanda :

—Savez vous de quel côté Charles 
s’est dirigé ?

Son frère lui répondit :
— Il a été vu A cheval sur la route 

de Saint Antoine.
—La bourse qu’il a volée doit con­

tenir beaucoup?
—Trois cents piastres au moins, 

à ce qu’on a dit. Cette somme de 
vait servir A rencontrer un paiement 
la semaine prochaine.

— Dans ce cas-là, en serons-nous 
débarrassés pour longtemps, fit ma 
dame Duval. Nul doute qu’il se rend 
à Montréal.

—Pour me dénoncer, ajouta le pro- 
crit en riant.

—Que comptes-tu faire? lui de­
manda alors sa fiancée.

—Puisque je ne suis pas amnistié, 
Jeanne, je n‘ai qu’une chose à faire, 
regagner mon navire dès demain ma 
tin - on ne viendra pas m’arrêter cette 
nuit absolument—.J’attendrai le dé 
cret d’aministie générale, alors je ne 
reviendrai pour ne plus te quitter. 
Vaut mieux agir ainsi que des’expo-

Qu’est-ce que le

Le Casforia est le remède du Dr Samuel Pitcher pour les bébés et 
les enfants. Il ne renferme ni opium, ni morphine, ni aucune 
antre substance narcotique. 11 remplace avec succès les calmants, 
les pas illcs, les sirops et l’huile de ricin. 11 est agréable et ga­
ranti par l’usage qu’en ont fait depuis trente ans des millions de 
mères. Le ('astoria détruit les vois et calme la fièvre. Le Castoria 
prévient les vomissements de lait en illé ou aigri, il guérit, lu diar­
rhée et les coliques sèches. Le Castoria apaise les maux de dents, 
guérit la constipation et les flatuosités. Le Castorisi facilite l’assi­
milation de la nourriture, règle l’estomac et les intestins, pro­
cure mi sommeil naturel et bienfaisant. Le Castoria est la pana» 
eée des enfants, — l’ami des mamans.

Le CASTORIA.

*• I,i (V:ori;i <■. t un ivnièdo excellent pour 
Ic i i faut . i.i < nuincuiM >uVn <>: t toujimiA 
vanté lu b.iiiH ofluhi mtr lotira bèbè*.’’

1> O. C. Osoooi», 
I.owcll, Msim

•'Lo Cnntorl.i eet lo meilleur remèilo «jiio jo 
connu b pair le* et. f un lit. J'cs]ièro ijnu le j air 
n’oat j i* li..a . ù I maman . i o consultant 
«jne lo réel iuté: ôt tie lours enfants, emploie­
ront lo Cæ.tnria un lieu du .üu.cs cca drocnci* j 
charlatauciujm* «mi dOtriil.Knt leurs chers 
liéi ét, en lotir intr.it'.iii aint par la por, e do l'o­
pium, do la liiorpliitK', des xirops ea'liiauts et 
auit'fs dropiis ] ertlieieitses «jai Ici envoient 
|<lclUatm6meiit à la tombe."

l'n .1 K. Kiscnm.oi'.
Cou way, Ark

Le CASTORIA.
" Le Castoria convient ri bien aux enfant 

quo jo lo leeoinmatido eotuttio nipériour à toUu 
nuiro retin du connu du moi."

II. A Alunira, M. P., 
Ill, So. Oxford St., Itrooklyu, N. Y

' N..s médecins du service des on fauta ont 
vanté les résultats d i Castoria dans leur clien­
te c du dehors, et, bien quo mats n'avions 
parmi nos remédex médicaux quo eo qui est 
désl .':ù comt.io dr< itues ré,:h>m('iitaires, noua 
confessons volontiots quo les mérites du Casio- 
i ta lui u .t valu notre approbation "

VNIThO lIosriTAI. AND DlKPKNSAllï
Uostou, Mass.

The Centaur Company, 77, Murray Street, New York Citv.

ser à une peine dont le dénouement 
serait peut-être fatal.

La jeunne fille fut affectée de voir 
que son fiancé s’éloignait encore, 
ün renouvela les fiançailles de 117, 
après quoi Paul raconta en détail les 
années de son exil comment il s’était 
engagé sous le père du capitaine Har­
ry Smith; comment il avait échappé 
au naufrage du Créât America \ com­
ment il avait supporté la terreur du 
silence tie sa fiancée, les idées noires 
qui l’avaient assailli et la joie qu’il 
avait ressenti en croyant que l’ainnis- 
tie était générale.

De son coté Jeanne raconta les ru­
ses incroyables dont Charles Gagnon 
s’était servi dansscs amours comment 
elle n’avait jamais oublié complète­
ment sou premier fiancé, et le bon­
heur qu’elle éprouvait de voir les pro­
jets de l’infàmc traître déjoués à 
temps.

Il se fesait tard quand le patriote 
termina son récit et chacun se retira 
dans sa chambre pour essayer de 
dormir—après des émotions aussi 
fortes le sommeil ne vient pas facile­
ment.—Le proent était devenu l’Iiôtc 
d’Albert, d’ailleur on le regardait 
comme faisant partie de la famille.

Le jour pointait à l’horizon quand 
les soldats de Montréal passèrent de­
vant l’cglise de Saint-Denis. A cette 
heure matinale tout était plongé dans 
le sommeil.

( A continuer. )

Société Àrtistiqiié
CANADIENNE.

Fondée «laits )o but do répandre ut do dévolop 
liurluKoùl delà tnusi(|uu «t.d’onoourii- 

gur lus artistes.
(Incorporée jmr Lut Ires Ententes, le ‘.’I dé­

cembre ISÎII.)

Capital Action, $50,000
BUREAUX :

1800 Rue Ste, Catherine, Montréal,
En face do l’Opéra Français.

2851 Prix d’une valeur totale do $5008.00 
sont distribués tous les quinze jours.

1 Prix do............................$1000.00
1 do ........................... 400.00
1 do .......................... 100.00

Aussi une foule d'autres prix variant de $.'>0 
il $1.00.
Prix du billet, - 10 cents.

Tirage publie ut gratuit tous les quinze jours 
dans lus salles du T Union St. Joseph, rue Ste. 
Catliurino, Montréal.

H. LANGLOIS, Agent,
BLOO CAMPBELL,

SIÏIEIRIBIROOIKIIE..

Qu’est-ce qui
COTTOLENE.

KRoBlfcME
PE LA

Comment 
éviter la, 

tisserie lourde?
î problème esb résolu 
r la produebion de la 
uvelle^raisse de

qui Fait une 
pâtisserie légère, 
croustillante; savour­
euse et saine. , 
Mesdames A\c Bride, 
Marion H&rl&nd 
et d'autres experts 
dans l'art culinaire, 
recommandent l'em­
ploie de la(bTfoi.EN£ 
Vous ne pouvez pas vous

"CoTTQkEHe-
En veine, chez tous les épiciers, 
en seaux de 3 et 5 livres. Fab­

riquée seulement par

The N. K. Fairbank 
Company,

Rues Wellington et 
Àaae. Montreal.

Vieux journaux à ven- 
dxe à ce bureau, 3 cts. la li 
vre ; par lot de 25 livres, 2 
cents

Fait que 
Morency Frères 
Font de si 
Grandes alTaircs 
Dans les 
Chaussures ?

La Poudre pour Chevaux
—DU—

DIR. IB-A-IRTOISr

PI CK-ME-UP !
Iji moillunro dn tnnndo entier, guérit toutux 

Kortcmlc maladie. Eoanyoxon un puquol ot 
noyez convaincu.

VENDUE PARTOUT.

Pharmacie Grlth,
121 RUE WELLINGTON,

‘ SIEIIEIRBIROOlKIIE-

STROUD’S
DONNANT !

DONNANT I
DONNANT !

Tous ceux qui achèteront une livre de thé de n’importe 
quel prix, il leur sera donné une demi-douzaine de

Copetiers en Porcelaine avec lande dorée
Cet avantage n’est que

POUR UNE SEMAINE
Commençant samedi, le C avril et finissant samedi, le 13 
avril. C’est maintenant le temps de faire l’essai d’une li­
vre de nos

tues BiEnsr oonsrnsrTJs
Depuis 20 cts. jusqu’à 60 cts la livre.

159 Rue Wellington, - - SHERBROOKE

E. BOUCHER & FILS
Plombiers, Gaziers,

FERBLANTIERS,

Poseurs d’Appareils de Chauffage

POELES, FORNAISES,
FERBLANTERIE,

Pompes de tout genre.

AIR CHAUD,

A LA VAPEUR

Àvee Grand Suecès
LE DEPARTEMENT DE

TAILLEUR
-------DK-------

J. L VINEBERG & CO.
Aflirmc ku supériorité de plus en plus. IL 

font du bonnes ullairus dans ce dénurlument 
aussi bien que dans lus

Hardes Faites, 
Sous-Vêtements

a - J
Ils ont aussi un bol assortiment do

CHAUSSURES
Do toutes grandeurs et pour Ions ’es rtee* à d«!s 1*111.\ SlOUKHKS. ('Iiacnti est libre de 
voir cl. examiner leurs inurcliundiuus.

J. L. VINEBERG & CIE.,
N’OUHLIKZ PAS L’KNDROIT,

120 —Rue Wellington— 120
SECERBKOOKZE.

T. J. TUCK
A LK PLUS GRAND ASSORTIMENT Kl 

LK MIKUX CHOISI DK

75 rue Wellington,
s ih: e :b :r o o ik: e _

Des couturiers en habits de­
mandés.

TAPISSERIE !
—KT DP —

Livres en blanc,
Porte-Monnaie,

Memorandums,

Articles de Librairie
QUI AIENT JAMAIS KTK MONT H HS A 

SHKHimOOKK.

Venez un faire l'examen, quand bien mémo 
vous n’en achèteriez, pan.

KTtA. F. Anhki.i. parle le françaltt ot veuf 
recevra avec non urbanité bien connue.

T. J. TUCK.

Chemin de fer Qaébec Central
foi ligne liinetr pour Québec et toux hs 

jnnuts du ban du St. Iaiuti ut < / sur 
t' Intercolonial. Seriner de 

train* solide» entre lion- 
ton et Québec ria 

Sherbrooke.

Le et après lundi 1 Octobre 1884,
L«n tntlna InlNaeront Nlterbrooke

KXPRKSS—Laisao Sherbrooke, 8.00 ». m. ; arrive 
Jonction de Dudawcll A D.OO a. ni.; Bounce 
Jonction, 12.00 p. ni.-, Lérii i 1.65 p. m.; A 
Québec (traveno) à 2 00 p. m.

MKLK—Laisse Sherbrooke, 8.10 ». m. ; Jonction de 
Dudawell 10.40 ». m. ; arrive" à Jonction de 
Beauco & 6.00 p. m.
L«n traîna nrrlveut m Sherbrooke 

KXPKKSS—Laitse Québec 1.30 p. m.; laine I.é- 
vi», 2.00 p. in. ; jonction do Beaucc 3.40 p. ni., 
jonction Üudewoll i 6.60 p. m.; arrive & Sher­
brooke 7.50 p. m.

MKLK—Laiase la Jonction do Beauce, 6.60 a m ; 
arrive Jonction Dudawoll à 1.40 p. m.; à Sher­
brooke, 3.16 p m.

Lca trains font lo trajet tous les jours excepté Ici 
dimancln s.

Connections & Harlaka jonction et lévis avec 
l’Intercolonlal pour la rivière du Loup, Rlmouiki 
et tous les points dans les provincr s Maritimes ; 
6 (Jiiébcc avec loi bateaux pour ie tieuvo et le golfe 
ht. Laurent ; avec les chemins do fer do (Jiièbcc et 
du Lac St Jean, et aussi les chemins do fer de Qué­
bec, Montmorency et Charlevoix pour les points 
nord de la province.

Pour plus amples informations, billets et tableaux 
des heures s'adresser a l’oMce do billets do K. IL 
Crean ou à l’agent du Québec Central, à la Station 
de Sherbrooke.
FRANK (4KUNDT, J. H. WAL8H,

Gérant général. Agi Gén Pais.
Rharhrooka. SG sept mbre 19P4.

Dr. Morse's Indian 
Root Pills.

Dr. Morse’s Indian 
Root Pills.

Dr. Morse’s Indian 
Root Fills,

Dr. Morse’s Indian 
_____Root Pills.
Dr. Morse’s Indian 

Root Pills.
save Doctors’ Bills use 

Dr. Morse’s Indiaq Root Pills.
THa: BEST FAMILY PILL IN USE 

fOff SALE Br MU DEALERS

Keep the Works 'u j/cod order.
Norman, Ont., Januaiy 15.

. Comstock, Brockvilie, Out. , n iv.
r Sir,-Your « Di. Morse's Indian Roc I ■ 
j best regulator for tho system that hmu-fi f 
e. Life is as the time piecn : frail ami dut» i1'" 
my of its works. A liny particle of miei‘ 
nco adheres to tho smallest wheel n> ;
kat is the result ?—at firs:,only a sliBhtdiHe on <• 
icpttblein its time-keeping, but wait you, • 
istruction grows, the irregularity b«*- •
r, until at last, what could have bum re .. . 
tile trouble. In die beginning, will ‘I',
rare in thoromJily cleansing the entnc 
sin human life-a slight, «leran^inunti^iu 
, it grows and increases, irnpercepubl) at ' <• 
rapidly, until what could, in the 1* «in 
>een cured with little trouble, becomes ..h.^ w 

To prevent this. I advise al! to pur'fy it _ 
1 frequently, by the uso of Morses 11 
servo vigor and vitality.

Youra faithfully,
H. F. Atwuix.

The TraveUers, Safe-aimed.
Amauaudus Pond, N.S., Jan. *7> 9°- 

. Comstock, Urockville, Out. f
R Sir,—For many years, I ly™ ’f*\ 
cr in your “Dr. Morse's Indian Root I ms
itb a l&nd faith, but a confidence wmight ^
tual personal ciperloitco of 'bur value s o.

My business is surli that I sl,‘‘,],, ron 
mo away from home, and I wuim . ol 
my trnvelllug outtit complete without a U<>»
■'a Fills. Youis, Ac.,M. K. McInnis.

A valunHe Article arils mill. 
Bokaciiois IIakbos, N.S., J-i». t3i 90- 

. Comstock, Brockvillc, Out.

_ a inciian ‘ l «liiiins 'isco'uibiued. Their sales 1 find are still m 
» Yours, Ac.,

N. L. NlcHObWU.

^
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